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LE SYSTÈME NERVEUX 

CÉRÉBRO-SPINAL 



MODE DE PRÉPARATION DES PIÈGES ANATOMIQUES. 

La plupart des pièces analomiques flgurées dans cet atlas ont 
été préparées a Taide d'une solulion d'acide cbromique. Pour se 
servir avantageusement de ce procédé, il convient d'employer 
certaines précautions, sous peine de n'obtenir que des résultats 
imparfaits. Voici donc les divers modes de préparation auxquels 
nous avons eu successivement reeoursj 

1" La solution d'acide chromique que'rrou^ avons presque con- 
stamment employée est ainsi formulée : Eau ordinaire, 100 gr., 
acide chromique cristallisé, 4 grammes. 

2° Les pièces doivent complètement être immergées dans la 
solution. 

3** Elles ne doivent pas être trop épaisses, ni guère dépasser 
un centimètre d'épaisseur. Quand il s'agit d'étudier le cerveau, 
il convient d'abord de rejeter ceux qui proviennent d'indi- 
viilus atteints d'anciennes affections cérébrales. Les membranes 
doivent être méthodiquement enlevées, puis on procède à 
l'opération des coupes qui doivent être faites séance tenante, 
avec un grand couteau, soit dans le sens vertical, soit dans le 
sens horizontal, à environ un centimètre les unes des autres, sui- 
vant le but que l'on se propose. Les tranches cérébrales ainsi faites 
doivent ùtre alors méthodiquement juxtaposées dans le bain pré- 
paré de la solution chromique, et isolées les unes des autres à 
Taide de petits corps solides (des fragments de liège), à seule fin 
que rimbibition puisse se faire convenablement partout. — Les 
niOmes précautions sont applicables aux antres départements du 

LlYS. — EXPL. DHi* IM.. 1 



2 MODE DE PRÉPARATION DES PIECES ANaTOMIQUES. 

système nerveux que Ton veut Successivement étudier (moelle, 
bulbcy etc.). 

li° On laisse les tranches du tissu nerveux macérer ainsi pendant 
environ deux ou trois jours. Au bout de ce temps, on les visite 
et Ton enlève à l'aide d*un couteau tranchant les portions lei plus 
superPicielles de chaque tranche, sous forme de copeaux; on se 
débarrasse ainsi des portions qui ont été le plus saisies par l'action 
de Tacide, et qui sont défectueuses; on met de lit sorte à vif les 
portions sous-jacentes qui ont été imprégnées plus lentement. 
Cette petite opération ayant été pratiquée sur les faces supérieure 
et inférieure de chaque tranche, on plonge alors chacune d'elles 
de nouveau dans le même bain, et Ton attend encore deux ou trois 
jours. Le temps varie suivant leur épaisseur et le degré de soli- 
dification auquel elles sont isolément arrivées. A ce moment 
elles sont en général dans un état de solidification convenable; 
on les met dégorger dans un bain d'eau simple, et l'on peut s'en 
servir alors, soit pour décalquer leurs principaux détails à l'aide 
d'un papier transparent, soit pour disséquer les fibres nerveuses, 
ainsi que nous l'avons indiqué pour la planche XXVIII, fig. 2, 
soit pour les découper en tranches minces et en examiner les dé- 
tails à l'aide de verres grossissants. 

6* Les coupes doivent être pratiquées avec un grand couteau à 
cerveau, dont les deux faces doivent être continuellement mouil- 
lées* 

6'' Les coupes ainsi préparées peuvent se conserver longtemps 
dans un mélange d'eau et d'alcool par parties égales. 

7* Pour l'examen microscopique, les tranches minces de sub- 
stance nerveuse, durcies, et préalablement dégorgées de leur acide 
cbromique^ peuvent Atre rendues transparentes, soit à l'aide d'une 
dissolution faible de soude (ces préparations ne peuvent être con« 
servées)» soit à l'aide de la glycérine : les portions droites des 
figures des planches V à X ont été dessinées sur des pièces ainsi 



8* Quand on veut colorer la substance nerveuse à l'aide du 
fcarmin, on peut employer le procédé suivant. Il faut d'abord se 
servir de tranches excessivement minces, enlevées sur des pièces 
solidifiées préalablement dans la solution chromique, et conve- 
nablement dégofgées* La matière colorante employée en celte 
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Circonslance u c 

niaque; la liqueur doit être préalablemenL fillrce. 

La théorie de Topera tion à eiïecluer consiste à faire passer 
la tranche de substance nerveuse dans une série de liquides qui lui 
enlèvent successivement son excès d'acide chrumique et ses ma- 
tières grasses, et laissent en place tous les autres éléments anato* 
miqaes-, on les colore alors à l'aide de carminate d'ammoniaque et 
Ton fixe la teinture a Taide d*un mordant (racide acétique). 

La tranche étant donc préparée aussi mince que possible, 
on la trempe successivement dans de Tammoniaque pour neutra- 
liser ce qui reste encore d'acLde ehromique (le temps varie pour 
chacune de ces opérations successives suivant répaisseur de la 
tranche)» puis dans de Talcool ordinaire et dans de Talcool absolu ; 
après l'avoir essuyée, on la met dans de res&ence de térébenthine 
jusqu'à ce qu'elle devienne complètement diaphane, on recom^ 
menée alors à la faire passer dans l'alcool absolu, puis dans Talcool 
ordiiraire, puis dans de l'eau alcoolisée; à ce moment, on la plonge 
dans la solution de carmin, et quelques minutes après on verse 
dessus quelques gouttes d'acide acétique pour 0xer la couleur. 
On recommence alors la série des opérations antérieures^ on la 
plonge successivement dans ralcool, puis Talcool absolu^ puis 
l'essence de térébenthine, et à ce moment on peut la fixer entre 
deux verres et la conserver indéfiniment dans un vernis quelconque, 
ou dans du baume du Canada i Les figures 1 et 2 de la planche XIX 
ont été dessinées sur des pièces ainsi préparées : il en est de 
même des figures 7 et 8 de la planche XVUi etc. 

La solution de carmin peut également s'employer sur des pièces 
fraîches pour colorer des cellules nerveuses^ l'acide acétique 
employé alors fixe la couleur, et Ton peut conserver ainsi entre 
deux verres des cellules colorées pendant quelque temps, pourvu 
qu'elles baignent dans de la glycérine* 
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PLANCHE I. 



ENSEMBLE DES FIBRES CONVERGENTES SUPÉRIEURES ET INFERIEURES DANS LEURS 
RAPPORTS AVEC LE CORPS STRIÉ ET LA COUCH& OPTIQUE. 

YiQ, \, — Figure ihcorique destinée à donner une idée de l'ensemble, et 
des rapports des deux systèmes de fibres convergentes supérieures 
et in ré Heures. 

es, CS'. Corps strié. — CO, CCy. Couche optique. — A. Centre antérieur 
do la couche optique. — B. Centre moyen. — C. Centre médian. — 
D. Centre postérieur. 

4, r. Substance grise corticale. — 2, 2'. Ensemble des fibres conver- 
gentes supérieures émanées de la substance corticale et allant se perdre 
après avoir traversé la substance grise du corps strié dans les centres 
de la couche optique en 3, i. — 3. Substance grise centrale formant les 
parois du troisième ventricule. Elle s'étend jusqu'en 5', présente en 

6 et 6' deux intumescences destinées aux fibrilles grises olfactives, et en 

7 deux autres intumescences destinées aux racines grises optiques. Elle 
forme un renflement en 8 au niveau de Taqueduc de Sylvius et se con- 
tinue dans toute la hauteur de l'axe spinal. — 9, 4 0, 4 4, 4 2, 4 3, 4 4, 
4 5, 4 6. Fibres convergentes inférieures afférentes aux divers amas de 
substance grise ganglionnaire quo l'on voit en 4 7, 18, 19, 20, 24, 22, 
23, 24 : 9 représente les fibres de la cinquième paire; 4 0, les fibres 
acoustiques. — 25, 26, 27, 28, 29, 30, 34, 32. Fibres eiïérentes des 
divers amas de substance grise ganglionnaire. — 33, 34, 35, 36. 37, 
38, 39, 40, 58, 68. Fibres ganglio-spinales allant se |>erdre dans 
les divers dépôts de substance grise centrale. — 40, 42, 43, 44, 45, 
46, 47, 48, 64, 62. Fibres gangiio-cérébrales. Fibres latérales de 
l'axe. — 49. Substance gélatineuse des tubercules quadrijumeauz. — 
49', 49'^ Continuité des plexus gélatineux dans le sens vertical. — 
50, 54, 52. Fibres efférentes entrecroisées des dépôts de substance 
gélatineuse des régions sus-bulbaires de Taxe spinal. — 5i', 52''. 
Fibres des régions 80u>*bulbaires (fibres des faisceaux postérieurs). 
-^ 53, 53'. Ganglions des fibres optiques. — 54. Expansion périphé- 
rique des fibres optiques du côté gauche dissociées en 54' après s'être 
entrecroisées en partie. — 55. Fibrilles olfactives. — 56. Fibrilles 
olfactives internes. — 57. Fibrilles olfactives externes. — 58 Fibrilles 
ganglio-spinales du ganglion olfactif. — 59. Ganglion olfactif. — 60. 
Fibrilles optiques internes. — 64 . Fibrilles olfactives ganglio-cérébrales. 



EXPLICATION DES PLANCHES. 

62. Fibrilles optiques ganglio -cérébrales. — 63. Fibrilles terminales do 
la substance grise spinale et dos faisceaux latéraux entrecroisés. — 
64. Fibres efférenles des tubercules quadrijumeaux. — 65. Fibres 
optiques entrecroisées. — 66. Fibres olfactives entrecroisées. — 67. 
Fibres optiques non entrecroisées. — 68. Fibres efférentes des gan- 
glions optiques (ganglio-spinales). 

FiG. 2. — Voyez page 386. G. Couche optique. — S. Épanouissement des 
fibres spinales dans le corps strié. — i et 2. Fibres corlico-striées des 
régions moyennes.' — 3. Région bulbaire. — 4. Région brachiale do l'axe 
spinal. 

FiG. 3. — Figure théorique destinée à donner une idée de Tensemblo des 
fibres cortico-striées dans leurs rapporls avec la couche optique et le corps 
strié. — CO. \ . Fibres cortico-striées des régions antérieures, en connexion 
en 2 avec les fibres spina les de l'arcade interne. — 3. Fibres cortico-striées 
de la région médiane du cerveau. — 4. Idem de la région postérieure. 
— 5. De l'hippocampe. — 6. Cellules du corps strié. — 7. Fibres spinales 
antérieures de la région sus-bulbaire; — 8. de la région bulbaire; — 
9. des régions sous-bulbaires. 

FiG. 4. Figure synthétique destinée à donner une idée des rapports des 
lobes du cervelet et des fibres efférentes qui en émergent avec les fibres 
spinales antérieures. — 4 , \ '. Substance grise corticale du cervelet du côté 
gauche. —2, 2'. Corps dentelé du cervelet. — 3. Fibres efférentes. — 4. 
Fibres des pédoncules inférieurs. — 5. Olives inférieures. — 6, 6' Fibres 
des pédoncules moyens. — 7,7' Fibres des pédoncules supérieurs. — 
8. Olives supérieures avec ses fibres efférentes. — 9, 10. Fibres 
spinales antérieures entrecroisées dans les régions sous-bulbaires en 4 4 . 
-— 12. Fibres spinales moyennes entrecroisées en 4 3 dans les régions 
bulbaires. — 4 4. Fibres spinales internes des régions sus-bulbaires 
entrecroisées en 4 5. — Les rapports des hémisphères cérébelleux avec les 
fibres spinales ont lieu ainsi d'une manière entrecroisée. Comme les fibres 
spinales antérieures se sont pareillement entrecroisées avant de se perdre 
dans le corps strié, on comprend comment ces deux entrecroisements de 
fibres nerveuses venant à se neutraliser l'un l'autre, les lésions du cerve- 
let produisent tantôt des effets directs et tantôt des etîets entrecroisés, 
suivant qu'elles intéressent les fibres efférentes cérébelleuses avant ou après 
leur entrecroisement, et qu'ainsi des troubles dans la musculation du côté 
gauche pourront indifféremment apparaître dans la région A, A', A", consé- 
cutivement aune lésion siégeant dans l'hémisphère cérébelleux du côté cor- 
respondant en B, ou bien consécutivement à une lésion siégeant en C, après 
l'entrecroisement pédonculaire dans les régions spinales du côté opposé. 
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Fis. 5 (Voyn page 445 du (ext6)é — - 4 . Goocbt opUqM da cAU droit. — 
9. OBil da cMé gtooto. •— 3. Oanglion optique droit. — 4. Colliila du 
corps itrM da cM gaooht» *-» 5. Fibroi motrices antérieores de la région 
brachiale. 
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PLANCHE II. 

RAPPORTS DES FIBRES CONVERGENTES INFÉRIEURES ET SUPÉRIEURES ENTRE ELLES 
ET AVEC LES FIBRES EFFÉRENTES DU CERVELET. 

Figaro i ynthélique deslinée à donner uno idée de l'ensemble des fibres da sys- 
tème convergent inférieur et supérieur, dans leurs rapports réciproques, 
et dans leurs connexions avec les fibres efférentes du cervelet. 

A, 4, 4", 4"'. Fibres des racines postérieures du côté gauche avec leurs 
ganglions. — 2, 2'\ t'". Fibres efférentes des ganglions au moment où 
elles se plongent dans la substance gélatineuse de Taxe spinal. — 
3. Mode d'émergence des fibres des faisceaux postérieurs du sein de la 
substance gélatineuse de l'axe spinal, et leur entrecroisement sur la 
ligne médiane au niveau de la région bulbaire. — 4, 4'. Disposition et 
rapports des fibres des faisceaux postérieurs des régions sous-jacentes. 
— 5. Fibres fasciculées postérieures, efférentes de la substance gélati- 
neuse acoustique du côté gauche, entrecroisées sur la ligne médiane et 
passant du côté droit, au niveau de la paroi antérieure du quatrième ven- 
tricule. — 6. Portion des fibres de la cinquième paire qui se mettent 
en rapport avec leurs dépôts de substance gélatineuse. — 7. Fibres op~ 
tiques se perdant en S, 8' dans les amas de substance ganglionnaire quî 
leur sont propres après s'être entrecroisées, on voit à la suite les fibres 
efférentes qui émergent des ganglions optiques. — 10, 4 0'. Dépôts de 
substance gélatineuse propre aux fibres optiques (tubercules quadriju- 
meaux) avec leurs fibres efférentes. — 44. Fibres olfactives. — 42. 
Ganglions olfactifs. — 43. Fibres inférieures latérales de l'axe spinal. — 
44. Leur entrecroisement au niveau de la région bulbaire; elles consti- 
tuent vraisemblablement la série des fibres étalées en éventail que l'on 
voit en 4 5 au niveau de la paroi du quatrième ventricule. — 4 6, 46'. 
Fibres latérales de l'axe des régions supérieures contribuant à constituer 
en 47 les fibres des faisceaux de Reil. — 1 8, 4 8'. Fibres efférentes laté- 
rales du ganglion olfactif se perdant dans le centre antérieur de la couche 
optique. — 20, 20'. Fibres efférentes latérales des ganglions optiques se 
perdant dans le centre moyen de la couche optique. — 21 . Fibres termi- 
nales probables des faisceaux latéraux de l'axe se perdant en 22 dans le 
centre médian de la couche optique. — 23. Terminaison probable des 
fibres de l'innervation viscérale — 24. Fibres terminales probables de 
la cinquième paire continues vraisemblablement avec celles de 4 6'. 

B, 25, 25', 25". Ensemble des fibres du système convergent supérieur 
accolées aux fibres du système des fibres commissnrantes qui s'en 
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s*éparent en 26 et 26' pour constituer le corps calleux. — 27. Espace 
laissé vide par la soustraction de la substance grise du corps strié des- 
tiné à montrer d une part, Tensemble des 6bres qui convergent au pour- 
tour de la couche optique, et d'une autre part l'immersion en 28 des 
fibres des faisceaux spinaux antérieurs qui apparaissent sous l'aspect de 
trois cônes emboîtés run| dans Tautre. — i9, 29\ 29". Fibres des 
faisceaux spinaux antérieurs dans leurs rapports avec les diiïérentes 
régions de Taxe spinal qu'elles parcourent verticalement de haut en 
bas. — 30. Cervelet. — 31. Corps dentelé du cervelet. — 32. En- 
semble des fibres efférenles du cervelet. — 33, 33'. Fibres efférentes 
inférieures du côté gauche entrecroisées entre 34 et 34' pour se perdre 
en 35 dans le corps olivaire du côté opposé. — 36. Fibres efférenles 
moyennes du côté gauche entrecroisées sur la ligne médiane et perdues 
dans la substance grise de la protubérance du côté opposé. — 37. Fibres 
efférentes cérébelleuses supérieures du côté gauche se perdant, après 
entrecroisement en 38, dans la substance grise de l'olive supérieure du 
côté opposé. — 39. Ensembledes fibres efférentes de Tolive supérieure. 
— 40 (indiqué par erreur par le numéro 20 qui occupe le point culmi- 
nant de cette figure). Rapports des fibres cortico-striées avec la région 
antérieure de la couche optique au moment de leur réfiexion, et avec les 
fibres spinales antérieures épanouies dans le corps strié. — 41 . Fibrilles 
et substance grise olfactive périphéri(]ue. — 42. Fibrilles et substance 
grise optique périphérique. — 43, 43', 43". Séries longitudinales de 
petites cellules dépendant des fibrilles terminales des pédoncules céré- 
belleux; elles sont continues dans toute la hauteur des régions anté- 
rieures et supérieures de Taxe spinal. 

K, K' — Direction de l'axe vertical, sur lequel sont groupées toutes les 
fibres spinales. 
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PLANCHE III. 

ORIGINE, TRAJET ET DISTRIBUTION CENTRALE DES FIBRES DES RÉGIONS 
POSTÉRIEURES ET ANTÉRIEURES DE l'aXE SPLNAL. 

FiG. 4. — Figure synthétique destinée à donner une idée de l'ensemble des 
fibres postérieures de Taxe spinal. — 4, 3, 3, 4, 5. Fibres des racines 
postérieures au moment où elles plongent dans les dépôts de substance 
gélatineuse qui leur est propre. — 6. Mode d'émergence et de juxtapo- 
sition des fibres des faisceaux postérieurs dans les régions inférieures de 
l'axe. — 7, 7'. Mode d'entrecroisement au niveau de la région bulbaire. — 
8, 8', 8". Fibres efférentes des divers dépôts de substance gélatineuse su- 
perposés au niveau do la région bulbaire. — 9,9'. Les mêmes au mo- 
ment de leur entrecroisement au niveau de la région inférieure du qua- 
trième ventricule. — 4 0. Substance gélatineuse acoustique. — 41. Fibres 
efférentes qui en émergent. — 4 2. Substance gélatineuse de la cinquième 
paire. — 13. Fibres efférentes entrecroisées qui en émergent. — 
44, 4 4'. Substance gélatineuse des fibres optiques (tubercules quadri- 
jumeaux). — 4 5, 45'. Fibres efférentes qui en émergent, destinées vrai- 
semblablement à se perdre en 4 6 dans les centres moyens de la couche 
optique. — 4 7. Structure de la commissure postérieure, constituée en par- 
tie par une série de fibres entrecroisées 4 8, provenant des fibres acous- 
tiques directes 4 9, lesquelles contribuent à la constitution du faisceaa de 
Aeil, et d'autre part, par une autre série de fibres pareillement entrecroi- 
sées 20, 20', perdues dans le centre médian de la couche optique, et pa- 
raissant provenir des fibres latérales directes de la cinquième paire. — 
22, 22'. Entrecroisement des fibres de la substance grise de Taxe spinal 
au niveau de la région bulbaire. — 23, 24. Les fibres spinales ascen- 
dantes, une fois qu'elles se sont entrecroisées au niveau de la région bul- 
baire, forment des fascicules superposés régulièrement au niveau de la 
paroi antérieure du quatrième ventricule. — 25. Substance grise centrale 
tapissant la paroi interne de la couche optique, et recevant une portion des 
fibres spinales ascendantes qui viennent s*y perdre, après leur entrecroise- 
ment au niveau de la région bulbaire. — 26. Couche optique. -— 27. Sec- 
tion des pédoncules cérébelleux supérieurs. — 28. Section des pédon- 
cules cérébelleux moyens. — 29. Section des pédoncules cérébelleux 
inférieurs. — 30. Fibres radiculaires supérieures du nerf spinal. — 
34 . Fibres radiculaires inférieures du môme. 

FiG. 2. — Figure synthétique destinée à montrer les rapports des fibres des 
faisceaux spinaux antérieurs, d'une part, avec les fibres des nerfs ant6- 
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rMores, ei, d'ima aroirepart, a^ec les expansioos terminales des fibres des 
pédoBColes cérébelleux. — f . SobsUnce grise do corps sirié, divisée en 
deox segmenu par l'ensemble des fibres oonTergentes antérienres S, qui la 
ImmimA de part en part soos forme de fasdcales stratifiés poar se ren- 
dre â b coocbe opiiqoe; les fibres des iûsoeauz spinaox anténeors s*v 
fislhboent soos l'aspect de trois cônes emboîtés. — 3. Le cône le plos 
iÊHênêf qoi est compote d'un moins grand nombre d'éléments fibrillaires 
qae le cAoe moyen, et le cône eiteme paraissent constitoés par one série de 
ttrw ftfticales entrecroisées 4, 4', 4", 4'", lesquelles serrent I relier anx 
régions sopérieorfs do système nerveux les noyaux d'implantation des 
pmrct nenreases antérieores des régions sus-bulbaires de l'axe. — 5. 
Agglomération progressive des fibrilles do cône interne à la région bul- 
baire. «^7. Fibres do cône moyen; elles s'entrecroisent au niveau de 
la région bulbaire. — 8,8' Fibres do cône le plus externe ; ces fibres 
•eciipent les régions les plus externes des faisceaux antérieurs médullaires 
de chaque côté, 9, et s*époisent insensiblement en s'entrecroisant sur la 
Kgne médiane, an niveau de la commissure blanche antérieure de la moelle, 
pour ae perdre* 4 0, dana la substance grise spinale du côté opposé à celui 
d*oà elles proviennent dans la substance grise du corps strié. — H . Ra- 
cines spinales antérieures. — 4 S. Racines au niveau de la région boU 
taira — 43. Racines des hypoglosses. -^44. Racines des nerfs faciaux. 
•••45. Petite racine de la cinquième paire. — 4 6. Nerfs pathétiques. 
— » 47. Racines des moteurs oculaires communs; les noyaux d'implanta- 
tion de cbaeon de cas nerfa sont reliés à la substance grise du corps strié 
par une série de fibres eflérentes entrecroisées que l'on voit dans toute la 
hauteur de l'axe spinal en 4, 4', 4'', 4", 7 et 4 0. — 4 8. Fibres cor- 
tîco-ttriéea an moment de leur réflexion. — 49. Fibres des pédoncules 
eéffébelleox inférieurs, au moment où elles se contournent sur les parties 
latérales de l'axe pour embrasser les fibres des faisceaux antérieurs et se 
perdre dans là substance grise des corps divaires du côté opposé k celui 
d*où elles proviennent. — S4, S4', SS, S2'. Fibres des pédoncules céré- 
belleox moyens entrecroisées sur la ligne médiane, et se faufilant au milieu 
des interstices des fibres aacendantes des faiscesux antérieurs. — 
S3, S3'. Fibres des pédoncules cérébelleux supérieurs entrecroisées suris 
ligne médiane et s*éparpillant en 24, %i' au sein de la substance grise de 
rottve snpérieore do côté opposé. — S5. Fibres efférentes externes de 
l'olive snpérieore. ^- S6. Fibres eflérentes antérieures de Tolive sopé- 
rieore. 





é^ ImsJk hfA 






EXPLICATION DBS PLANCHES. 11 



PLANCHE IV. 

4 A 3. FIBRES CONYBaCBNTES* SUP^RIBURIS IT FIBRES OOMMISEDBANTBS. -^ 
4 A 45. DÉTAILS DE LA STRUCTURE DBS NERFS, DES GLANDULES DE PACCIONI, 
DU CORPS PITUITAIRB, ETC. 

Fi«. 4 • — • ingore idiématique destinée k dMner une idée de Tensemble des 
tbrei oonniissanintes cérébrales, dans ledrs rapports réciproques et dans 
oeqi qu'elles afléctent atee la couche optique CO. — On voit en S et S^ à 
la manière donl elles se comportent, ler61e qu'elle joue dans la formation 
tfea catftéi cérébrales. (Comparez avec pi. 27, fig. i .] — 4 , t, 3. Fibres 
comiEiasdMkntéa des régiOfas postérieures. ^ 4, 5, é, 7. Fibres des re- 
tins moyennes. --^ %, 9, 40. Fibres des Mgions antérieures et supé- 
riviMs. «^ 44 , 42, 49, 44. FibfSS des régions antérieures et inférieures. 
— 4 5. Fibres de la commissure blanche antérieure. — 46,47,48. Fibres 
oommissurantes des régions latéralfs. —-494 Fibres comaMSSErantes dee 
hippocampes. 

Fie. 8. — Figure schématique destinée à donner aae idée de ressemble des 
fibres convergentes cérébrales, abstraction faite des fibres eemnissurantes 
qui leur sont accolées. — 4 . Région postérieure de la périphérie corti- 
cale. -^ 2. Région médiane. — 3. Région antérieure. — 4. Région de 
l'hippocampe avec son système de fibres convergentes. -^ CÛ. Couche 
opIiqEe. 

Fie. 3. — Figure schématique destinée k donàer une idée de Pensemble des 
fibres convergentes cérébrales et des fibres oommissurantes envisagées 
simultanéoMEl; oa les suit ainai dans kmte cette portion de leur parcours 
où elles se trouvent accolées, et Ton peut se faire une idée du rôle qu'elles 
jouent par leur écartement réciproque, dans la constitution des cavités céré- 
brales. *— GO. Couche optique avec ses différents noyaux de substance 
grise. — es représente l'espace occupé par la substance grise du corps 
strié. — 4, 2, 3, 4. Fibres convergentes dee régions cérébrales posté* 
rieures. — 5, 6» 7. Fibres des régiona moyennes. — 8, 9, 40, 44, 42, 
43. Fibres des régions antérieures. — 4 4. Fibres convergentes de Thip- 
pocampe. — 45, 46, 47, 48. Fibres oommissurantes sectionnées toutes 
au moment où elles passent sur la ligne médiane. En réunissant par une 
ligne toutes les surfaces de sections de ces fibres incurvées, on voit que 
Ton arrive naturellement è obtenir le tracé d*une section antéro-postérieur 
du corps calleux. (Comparez avec pi. XXVIII, fig. 2.) — 4 9. Fibres 
commissurantes de l'hippocampe. — 20. Épanouissement des fibres pédon- 
culaires divisées en trois cônes, dans leurs rapports réciproques avec les 
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ûtrei coLvergen-ei antériearei dont dles crobeot la directioo. iVor. 
pi. XXIV, XXXI elXXXlI.) 

Fw. i. — RepréseoUtîoD tbéorîqoe d'ane fibre cérébrale dans ses raf>porU 
arec lef œllole? polaires qoi sont à ses deax eitrémités. 

Fk. 5. — ReprésentatioD théorique do mode de constitotioa d'une fibre 
cérébe'.leoêe et de ses rapports avec une fibre spinale antérieore. La por- 
\M A représente la couche soperficielle de la sobstaoce corticale cérébel- 
leLse ', — B. la zooe &oos-jacente ; — C. la portion des fibres blanches 
inUrroiédiaires à la sobslaace gri&e corticale et à celle des corps dentelés. 
— D représente la fibre eflérente du cervelet (portion pédoncolaire) ; — 

F. la terminaison des fibres pédoncalaires et les petites cellules qoi en 
dépendent pour former la substance grise cérébelleuse périphérique. — 

G. (irosâe cellule do corps strié. — H. Fibres cortico-striées. — I. Fibre 
spinale antérieure. — i. Cellule spinale antérieure. — K. Racine spinale 
antérieure. 

Fw. 6. — Aspect de tubes nenreux vus suivant leur continuité (300 dîa- 
mé:res^. 

Fk. 7. — Rapports réciproques des éléments constitutifs des tubes nerveux 
vos par une section transversale (300 diamètres]. 

Fie. 8. — Aspect de plusieurs glandules de Paccioni à différentes périodes 
d'évolutions (15 diamètres). 

Fie. 9. — Trame de tissu conjonctif au milieu de laquelle se développent 
en A, B, C, D, des cellules spéciales destinées à former ultérieurement les 
glandules (250 diamètres). 

Fie. 40. — Amplification des cellules précédentes (700 diamètres). 

Fie. 4 4 . — Section verticale de la tige et du corps pituitaire. 

Fie. 42. — Section d'une vésicule close du corps pituitaire en continuité avec 
les parois vasculaires. 

Fie. 43. — Portion de substance grise corticale dans laquelle on voit la 
richesse des plexus vasculaires qui proviennent de la pie-mère A, A', A" 
(45 diamètres). 

Fie. 4 4. — On voit les rapports des mailles de ces vaisseaux avec les cel- 
lules de la substance corticale (250 diamètres). 

Fie. 45. — Corpuscules amyloîdes cérébraux (250 diamètres). 
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plQ8 internes des racines postérieures 5, 6' dans les amas centraux de 
substance grise qui leur appartiennenl. 

Fio. 9. — Détails de la portion la plus centralo de la moelle épinière au 
niveau de la région lombaire, à un grossissement de 30 diamètres. Rap- 
porta du eanal ceitrai d* la moelle a? M lea fibres grises ambiantes. Il est 
potrvtt d*uB épithéUom cyliadriqua. 
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PLANCHE VII. 

COUPES HORIZONTALES DE l'aXE SPINAL (RÉGION SUS-BULBAIRE). 

FiG. 4. — Seclion faite immédiatement au-dessus de la précédente. — 
4,4'. Racines antérieures. Fibres supérieures du spinal renœntrant en % 
des amas de cellules nerveuses. — 3, 3'. Racines postérieures des pneu- 
mogastriques. — i, 4'. Fibres efférentes de la substance gélatineuse des 
régions sous-jacentes qui se redressent pour s'entrecroiser sur la ligne 
médiane. — 5, Fibres des faisceaux postérieurs faisant suite aux pré- 
cédentes, décrivant une série de lignes courbes 6, 6' pour aller s'entre- 
croiser et former le raphé médian 7. — 8. Région centrale grise. — 
9, 9'. Section des faisceaux antérieurs au milieu desquels les fibres infé- 
rieures des pédoncules cérébelleux (fibres arciformes 4 0} commencent à 
sinsinuer. — 44, 4 4'. Fibres moyennes du nerf spinal. 

FiG. 2. — Seclion immédiatement au-dessus de la précédente. — 4,4'. Fais- 
ceaux antérieurs dissociés par les fibrilles terminales des pédoncules céré- 
belleux, — 2, 2'. Corps olivaires. — 3, 3'. Fibres afférentes des corps 
olivaires. — 4, 4'. Fibres inférieures des pédoncules cérébelleux moyens. 
— 5, 5'. Fibres supérieures des pneumogastriques. — 6, 6'. Fibrilles de 
substance gélatineuse qui s'entrecroisent en passant au raphé. — 7. Le 
redressement et Tenlrecroisement des fibres des faisceaux postérieurs con- 
tinuent. — 8. Région centrale grise dont les fibres les plus antérieures se 
redressent et se recourbent en se dirigeant vers la ligne médiane. — 
9. Raphé médian qui s'allonge de plus en plus dans le sens anléro-posté- 
rièur. — 10, 10'. Fibres supérieures du spinal; les fibres de l'a.xe spinal 
passant successivement en avant du canal central, celui-ci se trouve par 
conséquent cesser d'occuper la ligne médiane. 

FiG. 3. — Cette section est faite immédiatement au-dessus de la précédente, 
au niveau des pyramides postérieures. — 4, 4'. Faisceaux antérieurs dans 
leur rapport avec les fibres terminales des pédoncules cérébelleux infé- 
rieurs. — 2, 2'. Corps olivaires bordés en dehors par les fibres des 
pédoncules inférieurs. — 3, 3'. Fibres afférentes des olives. — 4, 4'. Im- 
mersion dans des amas gélatineux correspondants des fibres du glosso- 
pliaryngieu. — 5, 5'. Les fibres de substance gélatineuse des régions 
sous-jacentes, en se redressant constituent la substance grise des pyramides 
postérieures dont on voit la section et la structure en 6. — 7. Région 
centrale grise. — 8. Le canal central a cessé d'exister; toutes les fibres 
de l'axe spinal sont passées en avant du point où il devrait se trouver. — 
9, 9'. Points dimplaotation dos racines les p^us inférieures de l'hypo- 
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glosse. — 4 0. Raphé médian constitué par Fensemble des fibres circo- 
laires ascendantes qui viennent successivement s'entrecroiser sur la ligne 
médiane. — 4 4, 44^. Fibres les plus supérieures du spinal. 

Ffo. 4. — Section au-dessus de la précédente, au niveau des origines des 
nerfs hypoglosses. — 4,4'. Rapports des fibres des faisceaux antérieurs 
avec les fibres terminales des pédoncules cérébelleux inférieurs. — 2, %'j 
3, 3', i, 4'. Ut supra. — 5. Région centrale grise dont les fibres se re- 
dressent pareillement pour s'entrecroiser au niveau du raphé médian. — < 
6, 6'. Fibres de l'hypoglosse. — 7,7'. Noyaux d'implantation de ces fibres. 
•^ 8. Fibres qui naissent des cellules de ces noyaux d'implantation. Elles 
s'entrecroisent sur la ligne médiane et passent du côté opposé; ces fibres 
entrecroisées et ascendantes constituent pour ces noyaux d'implantation 
des nerfs des régions supérieures de Taxe, les analogues des fibres des 
faisceaux antérieurs pour ceux des racines rachidiennes antérieures. (Com- 
parez avec 4'", fig .2, pi. III.) 
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PLANCHE VIII. 

GOUPES HORIZONTALBS DE L*AXK SPIMAL (RÉGIONS 1NFÂR1BURB8 ET MOYENNES 
DE LA PROTUBÉRANCE). 

Fit. 4 . — Section immédiatement au-dessus de la précédente, an niveau des 
origines des nerfs faciaux. — 4, 4', 2, 2', 3, 3'. Utsupra. — k^ 4'. Fibres 
des pédoncules cérébelleux inférieurs contournant la face externe des oli- 
ves, d'arrière en avant, pour se perdre dans la substance grise périphérique 
qui leur est propre. — 5. Fibres efférentes de la substance gôlalineuse 
appartenant au glosso-pbaryngien. — 5'. Prolongation de la substance gé- 
latineuse du glosso-pbaryngien. — 6, 6'. Région centrale grise, dont les 
fibres se recourbent en avant, pour s'entrecroiser au niveau du raphé mé- 
dian. — 7, T. Fibres des nerfs faciaux dans leur continuité, depuis leur 
point d'immergence dans la fossette sous-olivaire jusqu'à leur point dlm- 
plantation dans les amas de substance grise qui leur apartiennent en 8, 8^ 
— 9. Fibres qui naissent de leurs noyaux d'implantation, s'entrecroisent 
sur la ligne médiane, et passent du côté opposé. 

FiG. 2. — Section au-dessus de la précédente, au niveau des origines des 
nerfs acoustiques. — 4,4'. Rapports des faisceaux antérieurs avecles 
fibres les plus inférieures des pédoncules cérébelleux moyens. — S, S'» 
Portions les plus supérieures des olives. — 3, 3'. Troncs des nerfs aooos- 
tiques. — i, 4'. Intumescence constituée par une série de cellules gan- 
glionnaires interposées entre les fibrilles acoustiques. *— 5, 5'. Les fibres 
les plus postérieures acoustiques (fibres grises) vont se perdre directement 
dans les cellules de la région grise centrale (voy. pi. XVII, fig. 4 7)) ; ane 
autre portion de fibres va se perdre en 6, 6', sous forme de lignes spéroldes, 
au milieu des réseaux des cellules gélatineuses propres aux nerfs acoa- 
stiques. — 7, 7'. -— Fibres efférentes de cette substance gélatineuse qui 
se redressent, se dirigent en dedans pour s* entrecroiser en passant snr la 
ligne médiane. — 8, 8'. Région centrale grise d'où émerge en 9 une série 
de fibres qui s'entrecroisent sur la ligne médiane. 

Fie. 3 . — Section au-dessus de la précédente, au niveau des origines des nerfr 
moteurs oculaires externes. — 4 , 4 '. ^t supra. — 2,2'. Fibres les plos poa* 
térieures des pédoncules cérébelleux moyens. — 3, 3'. Fibres des motears 
externes suivies jusqu'à leurs points d'implantation en i, i'. *- De ces 
noyaux d'implantation partent en 5, 5' une série de fibres dirigées en de- 
dans et en haut qui s'entrecroisent sur la ligne médiane et passent da 
côté opposé. — 6, 6', Région centrale grise ut supra. — 7, 7', 8, 8', 
Substance gélatineuse de l'acoustique avec ses fibres efférentes. — 
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PLANCHE IX. 

COUPES HORIZONTALES DE L'AXE SPINAL (RÉGIONS MOYENNES ET SUPéRIBURSS 
DE U PROTURiRANGE). 

Fio. 4. — Section au-dessus de la précédente, an nivean da point d'immer- 
sion des Tibres du trijumeau — 4,4'. Rapports des 6bres des faisceaux 
antérieurs spinaux avec les fibres terminales des pédoncules cérébelleux 
moyens, dont on voit la direction et la continuité en 2, 2'. — 3, 3'. Fibres 
les plus postérieures des pédoncules cérébelleux moyens. — 4, 4'. Fibres 
du trijumeau depuis leur immergence jusqu'à leur point d'implantation 
dans la masse de la substance grise de la région centrale. Une portion 
d'entre elles, 5, 5\ se perd dans des amas de substance gélatineuse épar- 
pillés le long de leur parcours. — 6, 6'. Fibres de la petite racine du tri* 
jumeau qui s'implantent comme toutes les autres racines motrices sur an 
plan relativement antérieur à celui qui appartient à la grosse racine. — 
7. Fibres entrecroisées qui naissent de cette région et passent au raphé 
médian. — 8 et 40, 4 0'. Région grise centrale. 

Fio. 2. — Section au-dessus de la précédente, au point dimmersion des 
pédoncules cérébelleux supérieurs. — 4,4'. Rapports des fibres des pédon- 
cules cérébelleux moyens avec les fibres des faisceaux antérieurs. Cm fibres* 
comme celles de la figure précédente, s*entrecroisent en 2 et passent da 
côté opposé à celui d'où elles viennent. — 3, 3'. Fibres les plus posté- 
rieures des pédoncules cérébelleux moyens allant se perdre en 4, 4' aa 
miliea d'une série de fibrilles spinales ascendantes. — 5. Fibres les plus 
supérieures du trijumeau. — 6, 6. Substance grise centrale prolongée; 
ces régions, qui correspondent aux points d'implantation des nerfs pathé- 
tiques, sont pourvues de cellules fortement pigmentées. — 7, 7'. Section 
oblique des pédoncules cérébelleux supérieurs. — 8. Fibres blanches céré- 
belleuses arciformes faisant voir que la valvule de Vieussens n*est autre 
chose qu'une réunion de fibrilles blanches cérébelleuses transversales. — 
9. Continuité du raphé médian. 

Fio. 3. — Section au-dessus de la précédente, au niveau du point d'implan- 
tation des nerfs pathétiques. — 4,4'. Rapports des fibres des pédoncules 
moyens supérieurs avec les faisceaux antérieurs. — 2, 3, 3', 4, 4'. Uî 
iupra, •* 5, 5'. Fibres des nerfs pathétiques qui, au niveau de leur point 
d'implantation sur Taxe» en 6, 6', rencontrent un amas de cellules forte- 
ment pigmentées. «-^ 7, 7'. Les fibres qui naissent de ces cellules sedî* 
rigent en avant et en haut^ s'entrecroisent sur la ligne médiane et passent 
du côté opposé. •» 8. Continuité du raphé médian. — 9. Continuité delà 




Is^sdMtêi l^frXféyh 



5 li^iUtfjt d* im L 



r et /tipinmm it U^ 
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PLANCHE X. 
cmrpn miuioKràUi di l'axs smiial (rrgion des péDONcuLBg eéRÉBRAUx). 

Fio. 4 . — Section au-dessus de la précédente intéressant la portion la plus 
inférieure des tubercules quadrijumeaux inférieurs. — 4 , 4 ', 2, 3, 3\ 4, 4'. 
Ut supra. — 5, 5'. Fibres venues des ganglions optiques (corps genouillés 
internes) et allant se perdre dans les amas de substance gélatineuse qui leur 
sont propres ,en 6, 6', et qui constituent la substance grise des tubercules 
quadrijumeaux. — Ces amas bilatéraux de substance grise sont anasto- 
mosés l'un avec l'autre en 7, comme à la moelle, par une série de fibrilles 
transversales analogues aux fibrilles grises de la commissure postérieure. 

— 8, 8'. Région grise centrale donnant naissance par sa partie antérieure 
à une série de prolongements irradiés qui s'entrecroisent, comme sur les 
précédentes figures, sur la ligne médiane en 9 et passent du côté opposé. 

— 4 0, 4 0'. Fibres ascendantes des pédoncules cérébelleux entrecroisés, 
ui Bupra. — 4 4. Cavité de l'aqueduc de Sylvius. 

FiG. 2. — Section au-dessus de la précédente, intéressant à la fois et la por- 
tion moyenne des tubercules quadrijumeaux inférieurs et les points cen- 
traux d'implantation des nerfs moteurs oculaires communs. — 4,4'. Fais- 
ceaux spinaux antérieurs dans les interstices desquels la substance grise 
terminale des pédoncules cérébelleux moyens supérieurs, qui se trouve 
constituée par des cellules fortement pigmentées, s'insinue et se faufile. 
Cette substance grise, appartenant à l'innervation cérébelleuse périphé- 
rique, forme en ce point une intumescence vaguement délimitée {locus 
rUgerde Sœmmering, 2, 2'). — Une portion des fibres des pédoncules céré- 
belleux supérieurs vient directement s'y distribuer en 3, 3', 4, 4'. — 
5, 5^ Olives supérieures (noyaux rouges deStilling), amas de substance 
grise constituée par le pelotonnement sur elles-mômes des fibres terminales 
des pédoncules cérébelleux supérieurs après leur entrecroisement. — On voit 
en 6, 6' une portion des fibres de ces mêmes pédoncules qui émergent du 
rapbé médian et se jettent directement dans ces noyaux de substance grise. 

— 7, 7'. Les fibres les plus externes contournent en dehors l'hémisphère 
antérieur de ces mêmes noyaux, se réfléchissent sur elles-mêmes et se 
perdent dans leur masse en formant en 8, 8' une espèce de crête spiroîde; 
une autre portion de ces fibres, comme nous l'avons indiqué en 4, 4', va 
se jeter directement dans la substance grise du locut niger 2, 2'. — 
9, 9'. Fibres efiérentes des olives supérieures allant se perdre dans le 
noyau jaune du corps strié. — 4 0, 4 0'. Fibres convergentes optiques au 
moment de leur immersion dans les amas ganglionnaires qui leur sont 





kmhmialÉs dz^ l axt spinal . 



2& - EXPLICATION DES PLANCHES. 

PLANCHE XL 

4,2. COUPES HORIZONTALES DE L'AXE SPINAL (RÉGION DES PÉDONCULES QUADRI- 
jumeaux). — 3, 4, 5. HEMISECTION ET CELLULES DE U MOELLE ÊPINIÈRE A 
LA RÉGION LOMBAIRE. 

Fifl. 4 . — Elle représente une coupe horizontale au-dessus de la précédenle, 
inléressant la portion moyenne de la substance grise, des tubercules qua« 
drijumeaux, et celles des couches optiques correspondantes. — 4, 4'. 
Centres antérieurs. — 2. Centres moyens. — 3, 3^ Centres médiaos 
dont on ne voit que la portion supérieure. — 4, 4'. Fibres convergentes 
allant se perdre dans chacun des centres, — On voit en 4, 4' la série des 
fibres qui vont se perdre dans les centres moyens, et eu 6, 6' celles qui 
appartiennent aux centres médians. — 7. Substance grise tapissant les 
parois du troisième ventricule. — 8. Renflement postérieur et supérieur 
qu'elle présente. — 9, 9'. Fibrilles efférentes de la substance grise des 
tubercules quadrijumeaux. — 4 0,44. Fascicules de fibres blanches ascen- 
dantes, incurvés en avant, et constituant la portion culminante de la com- 
missure postérieure. Ces fibres sont entrecroisées sur la ligne médiane, 
en 4 2. 

Fio. 2. — Détails de la substance grise des tubercules quadrijumeaux dans 
ses rapports avec les fibres afférentes et efférentes dessinées à 4 5 dia- 
mètres. — 4,4'. Fibres afférentes émanées des ganglions optiques, et 
plongeant en 2, 2' dans la substance gélatineuse qui leur est propre. — 

3, 3'. Fibres efférentes de cette substance gélatineuse, les analogues de 
celles des faisceaux postérieurs de la moelle. — 4. Intumescence supé- 
rieure de la région centrale grise. — 5. Cavité de l'aqueduc de Sylvius. 

YiQ, 3^ — 4 . Détails du mode d'immersion des fibres afférentes précédentes, 
de 4 , 4' (fig. 2), au moment où elles se continuent avec les cellules gélati- 
neuses de la région 2 (dessinés à 30 diamètres); ces cellules sont repré- 
sentées en 2, à 250 diamètres. 

Fig. 3. — Section transparente de la moelle épinière, au niveau de la région 
lombaire, dessinée à 30 diamètres environ, et destinée à montrer les rap- 
ports des principaux groupes de cellules les unes avec les autres. — 

4 . Rapport des fibres des racines antérieures avec les prolongements des 
grandes cellules de cette région ; ces cellules forment avec leurs prolonge- 
ments un plexus continu. On voit dans les interstices la lumière des fibres 
grises ascendantes sectionnées transversalement. (Voyez comme complo - 
ment, pi. XIX, fig. 4 et 2.) — 2. Fibres obliques des portions inférieures 
des faisceaux antérieurs de la moelle du rôle gaucho, immergées an milieu 
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des rteeaux des cellules de la portion interne des cornes antérieures du 
côté droit. — 3, 3'. Fibres des racines postérieures en continuité avec les 
cellules gélatineuses; ces cellules gélatineuses ont leur grand axe dirigé 
dans le sens antéro-postérieur ; elles se continuent jusque dans les portions 
centrales de la substance griso de la moelle en i, 5. On en retrouve 
encore quelques-unes dans les régions les plus antérieures. — Uno 
portion notable des ûbres des racines postérieures les plus externes forme, 
avec les cellules gélatineuses qui leur sont propres, une série de plexus 
externes, 7, dont la direction est antéro-postérieure. Ces réseaux gélatineux 
serpentent au milieu des fibres blanches ascendantes dont ils croisent la 
direction, 8, 8', 8". — 9. Noyau de substance grise intermédiaire consti- 
tué par des cellules spéciales, et recevant une série de fibrilles venues des 
portions internes des racines postérieures; ce noyau de substance grise est 
conjugué avec son homologue du côté opposé par une série de fibres 
obliques, 4 0, qui constituent les fibres les plus postérieures de la commis- 
sure postérieure. Les fibres grises de la commissure grise antérieure, 4 4 , 
paraissent servir à conjuguer entre elles les cellules nerveuses des régions 
antérieures et moyennes. — 4 2. Canal central de la moelle épinière ta- 
pissé d'un épithélium cylindrique. — 4 3. Section transversale d'un gros 
vaisseau. — 44, U', 4 4", 4 4'". Section horizontale des tubes nerveux 
des régions antérieures et internes, postérieures externes et postérieures 
de la moelle. On voit sur quelques-uns d entre eux la coupe de quelque 
cylindre isolé au milieu de la cavité du tube. 

Fio. 4. — Groupe de cellules motrices des cornes antérieures de la région 
lombaire. 

Fi6. 5. — Cellules de la région grise (cellules sympathiques de Jacubowitsh] 
dessinées à 250 diamètres. — 4. Cellules de la région 4 (fîg. 2). — 
2, 2', 3. Cellules de la région 9 de la figure 3.-3. Cellules de la môme 
région apparaissant quelquefois sous ces aspects, qui rappellent franche- 
ment celui qui appartient aux cellules propres des ganglions. (Voy. 
pi. XVII, fig. 4 3 et 4 4). 

Fi6. 6. — Aspect varié des cellules do la substance gélatineuse (cellules 
excito-motrices), dessinées à 450 diamètres. — 3. Les mômes, à 250 dia- 
mètres. 
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PLANCHE XII. 

4, s, 3. COUPES VERTICALES DES RÉGIONS SUPÉRIEURES DE L*AXE SPINAL (D*AR- 
RIBRE EN avant). — 4, 5, 6. CONARIUM. — 7, 8. CONSTITUTION DES FAIS- 
CEAUX POSTÉRIEURS DE LA MOELLE. 

Les figures 4 , 2, 3 représentent des coupes verticales des régions supé- 
rieures de l'axe spinal dessinées d'arrière en avant à la loupe, et destinées 
à faire voir comme dans les figures 4 et 2 de la planche XXIIl, les 
rapports des faisceaux spinaux ascendants avec les diverses régions de la 
couche optique. 

Fi6. 4. — 4, 4'. Substance grise des tubercules bijumeaux supérieurs. — 
8, 2'. Substance grise des inférieurs. — 3. Fibre des faisceaux de ReiL — 
4, 4'. Section des pédoncules supérieurs: — 5, 5. des pédoncules moyens; 
— 6, 6'. des pédoncules inférieurs du cervelet. — 7, 7'. Fibres efférentes 
de la substance gélatineuse de la région bulbaire formée elle-même par 
des fibres longitudinales mélangées à des cellules gélatineuses; elles se 
redressent verticalement, se dirigent en dedans en 8, 8' pour s'entrecroi- 
ser au raphé médian (voyez les coupes horizontales). — 9, 9'. Série de 
fibres présentant la môme disposition que les précédentes et naissant des 
régions sous-bulbaires. Aucune des fibres de ces régions spinales posté- 
rieures ne se réfléchit en arrière pour se perdre dans le cervelet. Les fibres 
40, 4 0', qui ont suggéré cette idée, sont au contraire celles qui vien- 
nent du cervelet, qui vont aux olives supérieures et qui sont représentées 
en 4 2, 4 2' (fig. 2] et 4 3, 4 3' (fig. 3). — 44. Substance grise centrale de 
la moelle épinière dont les fibrilles entrecroisées s'étalent à la surface du 
quatrième ventricule. — 42, 42'. Fibres convergentes acousti^es au 
moment où elles plongent dans l'amas de substance grise qui leur appar- 
tient (fig. 2, 4 6, 46'). — 4 3, 4 3'. Fibres directes acoustiques réfléchies 
verticalement et allant se confondre avec les fibrilles des faisceaux de Reil. 

FiG. 2. — 4, 4'. Fibres convergentes cérébrales postérieures. — 2, 2'. 
Régions postérieures des couches optiques. — 3. Centres postérieurs 
recevant en 4 une série de fibrilles ascendantes venues de la commissure 
postérieure. — 5. Conarium côtoyé à sa base par une série de fibrilles 
blanches groupées en fascicules distincts. — 6,6'. Fibres des faisceaux 
de Reil, dont une portion constitue la commissure postérieure. — 8, 8'. 
Substance grise des tubercules bijumeaux supérieurs. — 9, 9'. Substance 
grise des inférieurs. — 4 0. Région grise centrale renflée supérieurement, 
et présentant dans sa portion médiane une série de fibres entrecroisées. — 
4 4,44. Section des pédoncules cérébelleux supérieurs. — > 42, 42'. Direc- 
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Uon spiroïde des âbres des pédoncules cérébelleux inférieurs. — 43, 13'. 
Entrecroisement des fibres des faisceaux spinaux postérieurs. Leurs fibres, 
après leur entrecroisement, forment en 4 4, 14' et 15, 1 5' une série de 
fascicules triangulaires à base supérieure qui constitue la paroi antérieure 
du quatrième ventricule. — 4 6, 4 6'. Fibres acoustiques au moment où 
elles plongent dans leur tuber cinereum, — 4 7, 47'. Corps genouillés 
internes et externes donnant naissance à une série de fibrilles ascendantes 
directes, 4 8, 4 8', gagnant les centres moyens de la couche optique. 

FiG. 3. — 4, 4'. Fibres convergentes de la région cérébrale moyenne. — 
2, 2'. Portion moyenne des couches optiques avec les fibres radiées qui 
en dépendent. — 3. Centres médians recevant en 4, un pinceau de 
fibrilles ascendantes spinales. — 5. Fibrilles des pédoncules antérieurs 
du conarium, — 6, 6'. Portion de fibres des faisceaux de Reil, épanouies 
dans les centres médians. — 7. Région centrale grise tapissant les parois 
du troisième ventricule, et dans laquelle viennent se perdre en 8, 8' une 
série de fibrilles ascendantes constituant la paroi inférieure du quatrième 
ventricule. — 9. Cette région grise est continue de haut en bas (voyez les 
coupes horizontales). On ne voit ici que sa portion médiane, qui est con- 
stituée par un entrelacement de fibrilles grises excessivement fines, 10, 4 0'. 
— 4 4,44. Entrecroisement à la région bulbaire des fibres des divers élé- 
ments qui constituent l'axe spinal (faisceaux postérieurs, substance grise, 
faisceaux latéraux). — 4 2, 4 2'. Section des pédoncules cérébelleux supé- 
rieurs. — 4 3, 4 3'. Direction spiroide et oblique de haut en bas et d'ar- 
rière en avant des fibres des pédoncules cérébelleux inférieurs. — 4 4,4 4', 
45. 4 5'. Substance grise des corps genouillés externes et internes, donnant 
naissance, comme dans la figure précédente, à une série de fibres effé- 
rentes, 4 6, 4 6', qui plongent dans la couche- optique et gagnent le centre 
moyen. 

FiG. 4. — Section horizontale intéressant le conarium et les régions am- 
biantes dessinée à 4 5 diamètres. — 4 . Substance grise du conarium par- 
courue par de nombreux capillaires et parsemée de cristaux mamelonnés; 
elle reçoit une série de fibres 2, 2' (pédoncules supérieurs), qui s'entrecroi- 
sent sur la ligne médiane en 3 et se dispersent dans sa masse). — 4, 4'. 
Dissémination vers les régions postérieures (5, 5') et médianes (6, 6') des 
fibres qui constituent la commissure postérieure. 

FiG. 5. — Cristallisations conglomérées de la substance grise du conarium, 
à 250 diamètres. 

FiG. 6. — Vaisseaux capillaires du conarium^ dont les parois contiennent des . 
cellules concentriques de tissu conjonctif, lesquelles sont susceptibles de 
s'imprégner de sels calcaires et de devenir les points d'origine des cris- 
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taux du conatium. Celle-ci représente la trame d'un cristal de cette espèce 
dont la matière saline a été enlevée par l'acide azotique. 

FiG. 7. — Section verticale de la moelle épinière à la région lombaire, prati- 
quée d'arrière en avant, dessinée à la loupe; elle est destinée à montrer les 
rapports de la substance grise spinale avec les faisceaux postérieurs. — 
En 2, la préparation est vue par réflexion. — En 4 , elle est vue par trans- 
parence : on constate que la substance gélatineuse se présente longitudi- 
nalement, sous Taspect d*amas de substance grisâtre formant des épais- 
sissements continus de haut en bas. 

FiG. 8 (45 diamètres). — Cette préparation appartient à la région 4 delà 
figure 7 ; elle est destinée à faire voir le mode d'émergence des faisceaux 
postérieurs de la moelle. On voit les cellules gélatineuses anastomosées en 
réseaux, 4 , lesquelles deviennent grisâtres, puis de plus en plus foncées en 
couleur, et finissent par constituer en définitive, au niveau de la région la 
plus interne en 2, une série de fibrilles ascendantes qui ne sont autres que 
les faisceaux postérieurs eux-mêmes; elles se trouvent ainsi être une éma- 
nation de la substance spinale. 
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PLANCHE Xlir, 



1 , t. COUPES YERTIC4LES BES RÉfilOIfS SUPÉRtËUHES ht h'kXZ SPINAL (SUITë). 
— 3, 4, CONSTITUTION DES FMSCEAIJX LATÉRAUX, -— 5. SECTION OBLIQUE 
DE U MOELLE. — 6, TERMINAISON DES FIBRES SPINALES ANtéRlEUflES* 

FiG. f . — Figure faisant suils aux figures I, 2, 3 de la planche précédenle 
(mêmes grossissements). *—!, T. Fibres c<in verge nies cérébrales posté- 
rieures. — âf %\ Portions les plus antérieures des couches optiques avec les 
fibres radiées qui leur sont propres. ^ — 3, 3, Centres antérieurs recevant 
en i, iMes âbres }0 de la planche XXX. -^ 5. Centres moyens rece- 
vant en 6t 6', sous forme de pointillé blanchâtre, les fibres 4Ô, ^6' venues 
des corps genoulllés internes et externes de ta ligure 3, pi. Xil. *-* 
7p Substance grise tapissant les parois internes du troisième ventricule. 
Elle est coelescente en S sur la ligne médiane au niveau de la commis- 
sure grise. Mlle présente en 9, 9^ deui petits amas géminés de substance 
grise (centres gns] dans lesquels une portion des fibres spinales ascen- 
dantes viennent se perdre après s'ôire entrecroisées sur la ligne médiane 
en <0. — * M, M\ Olives supérieures. — 12, <2\ Fibres terminales des 
pédoncules cérébelleux supérieurs qui» après s'être entrecroisées sur la 
ligne médiane, se perdent dans ces deux amas de substance grise. — 
I3f 4 3^ Fibres récurrentes réfléchies (voyez ia figure 3, pt. X, et les coupes 
borixontales), — 1 i, 14^ Fibres efférentes des olives supérieures. — 
15, 4 5^ Substance grise de la protubérance, prenant en 16, 16' une co* 
loraiiûn plus accentuée pour constituer la substance du îqcus niger de 
Sœmmerîng* Ces fibres grises s'insinuent au milieu des faisceaux spinaai 
antérieurs* — 47 ^ 47\ Fibres des pédoncules moyens. ^ i3, i3\ Sub- 
stance grise des olives inférieures. — 4 d, 4 9\ Fibres les plus postérieures 
des faisceaux antérieurs spinaux, qui paraissent se perdre, sans remonter 
plus haut, dans la snbstance grisa médiane de la protubérance. — 
âO, 20'. Fibres ascendantes continues des faisceaux antérieurs de ïâ 
moelle, formant des fascicules isolés au sein de la substance grise de la 
protubérance. ' 

Fm. %, — Sections verticales et borizontales combinées des régions sapérieures 
de Taxe spinal sur une pièce macérée dans la solution chromique et desti- 
nées à faire voir les rapports des olives supérieures avec les régions am-» 
biantes, — 4* Cavité du troisième ventricule* — 2, %\ Terminaison des 
Gbres des pédoncules cérébelleux supérieurs ^ comme cela se voit en ^%,i%\ 
figure précédente. — 3, 3\ Subslancû grisa des olives supérieures* — Les 
fibres les plus externes, 4, 4', des pédoncules supérieurs contournent, en 
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les circonscrivani en dehors, ces deux amas de substance grUe, let plon- 
gent dans leur masse en s'épanouissant en ûbrilles divergentes, 5. — I^s 
fibres les plus internes, 6, présentent un mode de réflexion analogue. — 
Une portion des fibres efféreotes des olives supérieures 7, 7', sous forme 
de prolongements antéro-postérieurs, se dirigent vers le noyau jaune do 
corps strié (voyez les coupes horizontales pi. X, fig. 3). — Une autre por- 
tion, les plus externes, 8, 8', se réunissent entre elles pour former deux 
aoDas de substance grise 9, 9', lesquels envoient dans toutes les directions, 
4 0,40', une série dMrradiationsgrises qui se faufilent an milieu des inlerstices 
des fibres des faisceaux antérieurs spinaux. — La lebstance grise de ces 
noyaux accessoires est pareillement en continuité avec les réseaux de 
substance grise du locus niger de Sœmmering 4 4, 44'. — 42, 42'. Fibres 
des faisceaux spinaux antérieurs. 

FiG. 3. — Pièce disséquée après macération, indiquant les rapports des 
fibres des faisceaux de Reil avec les régions supérieures de l'axe. — 
4,4'. Fibres des faisceaux de Reil émergeant des portions inférieures de 
la protubérance ; une portion d'entre elles fait probablement suite aux 
fibres. 2, 2', spinales ascendantes, après qu'elles se sont entrecroisées au 
raphé, au niveau probablement du point 3. — Une portion des fibres su- 
périeures du faisceau de Reil, 4,4', traverse obliquement la substance grise 
des tubercules quadrijumeaux pour passer du côté opposé. — Une antre 
portion, 5, va contribuer à la formation des fibres de la commissure posté- 
rieure (comparez avec pi. III, fig. 4 [47]). — 6. Tronc do trijumeau; une 
portion de ses fibres parait se continuer avec celles du faisceau de Reil 
correspondant. — 7. Fibres convergentes acoustiques dans leur rapport 
avec leur ganglion. — 8. Fibres directes acoustiques émandes du ganglion 
et contribuant à former les fibres les phis postérieures du faitcean de Reil. 
-— 9. Section des pédoncules cérébelleux supérieurs. — 40. Paroi anté- 
rieure du quatrième ventricule, parcourue par une série de fascicules trian- 
gulaires ascendants, àbase supérieure. (Yoy. pi. XIT.) 

FiG. 4. — Aspect de l'extrémité inférieure de l'axe spinal. --- On voit en 
4, 4', 2, 2' la série des racines postérieures à leur point d'implantation, et, 
d'une autre part, en 3, 3', que les faisceaux postérieurs vQnt successivement 
en augmentant de volume de bas en haut. — On note en 4, 4' que les 
racines postérieures présentent une série de fibres directes, 5, B^ lesquelles 
remontent directement en haut, deviennent peu à peu postéro*latérales, 6, 
et constituent ainsi la portion postérieure des faisceaux latéraux ; ces fibres 
ne pénètrent pas dans la substance grise de la moelle. — Une autre por- 
tion, 7,7', des fibres des racines postérieures (portion transversale) plonge 
au contraire directement dans la substance grise qui est immédiatement 
en rapport avec elle. (Voy. pi. XXXVII, flg, 7.) 
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Fia. 5. — Coupe oblique de bas en haut et d'arrière en avant de la moelle à 
la région lombaire, destinée à faire voir, en 4 , là terminaison de l'extrémité 
inférieure des faisceaux antérieurs; — en 2. i\ les rapports des fibres des 
racines postérieures avec la substance gélatineiMe; — en 3, 3\ l'immer- 
sion directe d'une certaine portion des Obres des racines postérieures dans 
les riions centrales grises de Taxe ; — en 4, celles des fibres commissu^ 
Tantes qui constituent les commissures grises. — 5, 5'. Noyaux de sub- 
stance grise centrale. 

Fm. 6. — Coupe verticale, intéressant la portion moyenne de la sobstance 
grise du corps strié, et destinée à faire voir les détails de rimmersion des 
fibres des faisceaux spinaux antérieurs dans sa masse. — 4 . Fibres ascen- 
dantes, les plus externes. — 2. Fibres moyennes. — 3. Fibres ascen- 
dMtes, les plus internes et les plus supérieures. Tontes ces trois séries 
de fibres sont indépendantes et constituent, en s'anastomosent entre elles, 
las arcades embottées du corps strié. — 4. Irradiation dans une direction 
sensiblement transversale des fibres terminales des pédoncules cérébelleux 
(fibres efférentes des olives supérieures). — Les fibres ascendantes spi- 
nales^ 5, combinées avec les fibres cérébelleoaes, se terminent ultérieure- 
ment dans la substance grise du corps strié. — 6. Coupe de la bandelette 
opiiqm. 
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PLANCHE XIV. 

coupes terticale8 des régions supéiuecres et dffbrlcures de l*axe epoial 
(d'arrière en avant). 

Fi6. 4. — Section verticale, intéressant les portions les plos superfiddlct 
do quatrième ventricale. — 4,4'. Fibres ascendantes des faisceaux pot* 
tériears; elles se recourbent en dedans à mesnre qu'elles s'âèveni, et 
vont en 5, 5' s'entrecroiser sor la li^e médiane en formant un raphé 
antéro-postériear. — Une certaine quantité de substance gélatineuse S, ff, 
représentée par des cellules anastomosées en série linéaire, se trouve iotar- 
posée entre elles, 3, 3'. — 4, 4^ Fibres des pédoncules inférieurs du 
cervelet disposées en lignes spiroîdes. — 6, 6'. Tuber einereum des fibna 
gtises de l'acoustique, lesquelles sont représentées en 7, T. — 8, 8'. 
Fibres ascendantes paraissant prendre naissance de la substance griie da 
îuber de l'acoustique; quelquefois aberrantes, elles affectent une direclkm 
oblique de bas en haut et de dedans en dehors. — 9, 9'. Fibres ascen- 
dantes des régions inférieures de l'axe disposées en éventail après leur 
entrecroisement au raphé médian. — 40, 4 0'. Elles forment en s'eotre- 
croisant de petits Ilots de substance grise plexiformes, composés de cel- 
lules anastomosées. — 44. Tuber einereum propre aux fibres grises de la 
cinquième paire, dont les fibres apparaissent dans une direction tranaver- 
sale en 43, 4 3'. — 4 2. Disposition des fibrilles ascendantes entrecroiaéea 
sur la ligne médiane du raphé médian. (Voyez les coupes horizontalett 
pi. YlIIàX.) 

Fi6. 2. — Coupe intéressant les fibres des régions supérieures de l'axe en 
avant de la précédente (dessinée à la loupe). —4,4'. Fibres des faisceaux 
postérieurs offrant une direction ascendante ; elles s'infléchissent en dedans 
et s'entrecroisent sur la ligne médiane. — 2, 2'. Les fibres de la sub- 
stance gélatineuse présentent une disposition analogue. — 3, 3'. Fibna 
descendantes des pédoncules inférieurs du cervelet. — 4, 4'. Toutes las 
fibres ascendantes de l'axe forment au niveau du quatrième ventricule dea 
plans superposés des fibrilles longitudinales disposés en éventail. — 6, 5'. 
Plexus aréolaire correspondant aux points d'implantation des nerfs moteurs 
externes. 

Pio. 3. — Coupe des mêmes régions que la précédente, et venant imm^ 
diatement après, sur un plan plus antérieur. -^ 4 , 4 '. Fibres des faisceaux 
postérieurs, faisant suite aux précédentes. — 2, 2'. Les fibres de la sub- 
stance grise elle-même s'entrecroisent en ce point, passent sur la ligne 
médiane et reparaissent du côté opposé sous l'aspect de fibres grisâtres 
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à direction longitudinale ascendante, en 4, 4'. — 3, 3'. Fibres des pédon- 
cules inférieurs du cervelet. 

Fi6. 4. — Coupe verticale intéressant les régions les plus superficielles de la 
moelle épinière à la région lombaire. On y voit les rapports de la substance 
grise avec la substance blanche et ceux des racines postérieures avec la 
substance grise. — 4 , \'. Emergence des fibres des faisceaux postérieurs. 
(Voy. fig. 7 et 8, pi. XII.) — 2, 2'. Mode de formation de la portion pos- 
térieure des faisceaux latéraux. 

Fio. 6. — Coupe verticale venant immédiatement après la précédente, 
sur un plan plus antérieur. Les mêmes lettres représentent les mêmes 
détails. 

Fig. 6(4 5 diamètres). — Section verticale de la moelle, faisant suite aux 
précédentes rendue transparente ; au niveau de la commissure grise pos- 
térieure, on y voit les cellules nerveuses des régions médianes anastomo- 
sées en plexus longitudinaux continus en passant dans la portion infé- 
rieure d*un côté à l'autre. On constate, en outre, une série de fibres 
obliques entrecroisées en sautoir, qui sont les fibres de la commissure 
grise postérieure, servant à conjuguer les portions de substance grise 
droite et gauche de la moelle. Dans les intervalles apparaît une série de 
conduits vasculaires très-dévcloppées en ces régions. (Voyez les connexions 
des cellules spinales dans le sens vertical, pi. XVII, fig. 7 et 8.) 
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PLANCHE XV. 

4,2. COUPE VERTICALE DES RAGIONS SUPÉRIEURES ET INFÉRIEURES DE L'AXE 
SPINAL (D*AVANT EN ARRIÈRE). — 3, 4, 5, 6. DÉTAILS REUTIFS AUX FIBRES 
ET GANGLIONS OPTIQUES. 

PiG. h . — Cette figure est dedtinée à faire voir tes rapports deâ diffét^nts 
appareils nerveux de la base du cerveau. Les portiodS les plus aDlérieuret 
des régions supérieures de l'axe spinal ont été seulement enlevées pour 
faire apprécier la manière dont se comportent les fibres des faisceaux 
antérieurs arrivées dans les régions supérieures. Les lobes antérieure sont 
vus sans préparation ; les lobes spbénoïdaux sont privés des circonvolutions 
les plus inférieures. On voit en K, K' le vide des cavités ventricolaires, 
et en 0, 0' les faisceaux des fibres convergentes qui relient les circonvolu- 
tions de ces régions aux portions correspondantes des couches optiques. 
(Voyez les coupes horizontales.) — 4,4'. Fibres convergentes olfactives. 
— 2, 2'. Fibres de la racine externe non entrecroisées perdues dans 
l'amas ganglionnaire 8, 8' qui leur appartient. — 3, 3'. Fibres moyennes 
qui se relèvent en arrière et en haut pour s'entrecroiser probablement 
sur la ligne médiane au-dessus de la commissure antérieure, et se distri- 
buer dans l'amas ganglionnaire du côté opposé à celui d'où elles viennent 
(les mômes sont indiquées en 4 2, pi. XVIj. — 4, 4'. Fibres de la 
racine interne perdues en 5 dans l'amas de substance grise de la cloison 
qui représente le prolongement le plus antérieur de la région centrale 
grise. — 6, 6'. Fibres convergentes [tractus de Lancisi) du corps godronné. 

7. Fibres commissurautes inférieures dans leur portion médiane. — 

9, 9'. Fibres reliant les amas ganglionnaires olfactifs à la substance grise 
centrale de Taxe. — 4 0, 4 0'. Fibres reliant les amas ganglionnaires de 
l'olfactif au centre antérieur de la couche optique, fibres du lœnia semi- 
circulaire. (Voy. pi. XXVIII, fig. 2.) — 4 4, 4 1', Fibres convergentes 
optiques (bandelette optique) se divisant en deux fascicules. Chaque 
groupe va se perdre dans un amas de substance ganglionnaire qui lui est 
propre; le chiasma est ici renversé en arrière. — 4 2. Tuber cinereum. — 
4 3 4 3'. Tubercules mamillaires. — 4 4, 4 4'. Fibres les plus internes et 
les plus supérieures des faisceaux spinaux antérieurs [âbres entrecroisées) 
destinés à former l'arcade interne du corps strié. — 4 5, 4 5'. Fibres 
moyennes intermédiaires des faisceaux spinaux antérieurs (fibres entre* 
croisées) destinée à former l'arcade moyenne du corps strié. — 46, 
4 6'. Fibres les plus externes, entrecroisées inférieurement, représen- 
tant les portions les plus inférieures des faisceaux antérieurs destinés à 
constituer l'arcade la plus externe du corps strié. — 4 7, 47'. Fibres des 
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pédoncules cérébelleux moyens devenant les, 18, fibres grises de la 
protubérance. 

FiG. 2. •— Seclion verticale de la moelle à la région lombaire, intéressant les 
régions les plus antérieures. Elle est pratiquée d'avant en arrière et repré- 
sente les mêmes éléments spinaux que dans la figure précédente, étudiés 
seulement dans les régions les plus inférieures. — En 4, 4', portions des 
faisceaux spinaux antérieurs de 16, 16' de la figure 4, s'effilant à mesure 
qu'on les étudie dans de? régions plus inférieures ; leurs fibres s'épuisent 
en s'entrecroisant de haut en bas dans toute la hauteur de l'axe et vont se 
perdre dans les cornes antérieures du côté opposé à celui d'où elles déri- 
vent. (Voy. pi. XI, fig. 3 [2].) — 2, 2'. Disposition des fibres des racines 
antérieures au moment où elles se perdent dans la substance grise. 

FÎG. 3. — Rapports naturels des fibres convergentes optiques avec leurs 
ganglions et les amas de substance gélatineuse qui leur sont propres. — 
4. Couche optique vue par sa région externe. — 2. Fibres des pédoncules 
cérébraux. — 3. Fibres du faisceau de Reil. — 4. Fibres convergentes 
optiques (bandelette optique bifide); la portion supérieure va se perdre 
en c dansTamasde substance ganglionnaire qui lui appartient (ganglion op- 
tique supérieur), le corps genouillé externe; la portion inférieure va se 
perdrepareilleraentdansunanias do substance ganglionnaire analogue en 6, 
le corps genouillé interne (ganglion optique inférieur). Chacun de ces deux 
amas de substance ganglionnaire est relié par une série de fibres efférentes 
aux amas de substance gélatineuse correspondants, 7, 8, qui constituent la 
masse des tubercules quadrijumeaux. — 9. Fibres directes optiques sans 
préparation, émergeant de la substance ganglionnaire du ganglion externe 
et allant se perdre vers les régions moyennes de la couche optique. 

Fig. 4 (4 5 diamètres). — Détails de l'immersion des fibres convergentes 
optiques dans la substance grise des corps genouillés ; ces fibres forment 
des lignes sinueuses qui représentent des cônes emboîtés. — 3. Cellules 
ganglionnaires des corps genouillés à l'état frais. — 4. Cellules ganglion- 
naires des corps genouillés, après conservation dans la solution chromique 
(250 diamètres). 

Fig. 5. — Rapports généraux des fibres optiques afférentes avec les cellules 
ganglionnaires de la substance grise des corps genouillés. — On voit 
en 4 quelques cellules isolées en continuité directe avec des tubes ner- 
veux (250 diamètres). 

FiG. 6 (15 diamètres). — Détails de la structure du chiasma. — Disposi- 
tions générales des fibres convergentes optiques. — 4, 4'. Fibres directes 
externes à direction anléro-postérieure; elles ne sont pas entrecroisées. — 
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2, 2'. Fibros intermédiaires enlrecroisces en x sur la ligne médiane. — 
3,3'. Fibres courbes poslérieures servant probablement à relier les amas 
ganglionnaires de la substance grise des ganglions optiques. — 4. Amas 
bilatéraux de substance grise du luber cinereum, dans lesquels une série de 
fibres optiques grises viennent se perdre. —5. Fibres courbes antérieures 
servant à commissurer probablement les deux amas de substance grise qui 
constituent les deux rétines. 

FiG. 7. — 1 . Aspects généraux des cellules ganglionnaires des ganglions 
olfactifs (250 diamètres). •— 2. Les mêmes, après leur immersion dans 
la solution chromique (500 diamètres). 
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PLANCHE XVI. 

4, 2, 3, 4, 6. COUPE VERTICALE ET DÉTAILS DES RÉGIONS SUPÉRIEURES ET 
INFÉRIEURES DE l'AXE SPINAL (d'aVANT EN ARRIÈRE, iuitô),^ 5. FAISCEAUX 
ANTÉRIEURS (o'ARRIÈRE EN AVANT). 

FiG. 4. — Coupe verticale intéressant les portions inférieures du cerveau el 
antérieures de la protubérance et du bulbe; elle fait suite immédiatement 
à la 6gure 4 de la planche précédente. — 4,4'. Substance grise du corps 
strié. — 2, 2'. Noyau jaune du corps strié formé par les irradiations des 
faisceaux antérieurs de Taxe spinal. — 3, 3'. Portion des faisceaux anté- 
rieurs non entrecroisés au bulbe. — 4. Entrecroisement de la portion 
antérieure des faisceaux latéraux. — 5, 5'. Prolongation à travers la sub- 
stance grise de la protubérance des faisceaux spinaux. -* 6, 6'. Origine 
et direction du tiers supérieur des faisceaux spinaux qui contribuent à la 
formation de Tarcade interne. Le mode d origine de cette série de fibres se 
voit en ^, 4', 2. fig. 6; ils sont vus dans une autre position, et d'ar- 
rière en avant. — 7, 7'. Formation de l'arcade interne du corps strié. — 
8, 8'. Arcade moyenne. — 9, 9'. Arcade externe. — 4 0, 10'. Substance 
grise de la protubérance dont on voit la continuité dans toute la hauteur. 
Disposition transversale des 6bres des pédoncules moyens. — 4 4, 4 4'. 
Substance grise des tubercules mamillaires avec les Gbrilles terminales des 
piliers qui vont s'y distribuer. — 4 3. Section des fibres de la commissure 
antérieure. — 4 3, 4 3'. Amas de la substance grise de la cloison recevant 
les fibres de la racine interne du nerf olfactif . — 4 4, 4 4'. Section oblique 
des fibres convergentes inférieures. — 4 5, 4 5'. Section verticale des corps 
olivâtres; les faisceaux spinaux ascendants y demeurent étrangers, *- 
46, 46^ Substance grise de la moelle épiniôre. 

Fi6. 2. — Section antérieure de la moelle épinière à la région lombaire, 
venant immédiatement après la section de la figure 2 de la planche précé- 
dente. — 4, 4'. Direction verticale des portions les plus inférieures des 
faisceaux antérieurs qui se terminent en s'enlrecroisant dans les portions 
de substance grise du côté opposé à celui d'où ils dérivent. Cette section 
intéresse la moelle dans cette portion qui est décrite sous le nom do 
commissure blanche. — 2, 2'. Aspect de la substance grise des cornes 
antérieures. 

Fio. 3 (45 diamètres). — Détails de la disposition des fibres des régions 6 
de la figure 1 . On y voit la prolongation sous forme do fibrilles grises de 
la substance cendrée du locus de Sœrnmering au milieu (îcs (ibiillcs b'an- 
ches des régions sui»LTicurc5 de l'axe spinal. 
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FiG. 4 {i 50 diamètres) . — Détails de la région 3 de la figure <. — 1 . Portion 
externe des faisceaux spinaux; leurs fibres se dirigent en dedans et cou- 
pent obliquement la substance grise. — 2. Portion interne. — 3. Rap- 
port et continuité des fibres d'une portion des faisceaux spinauz antérieurs 
avec les prolongements supérieurs des grandes cellules des cornes anté- 
rieures de Taxe. — 4. Rapports et anastomose des grandes cellules entre 
elles. — 5, 6. Prolongements latéraux qu'elles émettent et qui sont en 
continuité avec les fibres des racines antérieures. 

FiG. 5. — Section verticale intéressant la moelle épinière à la région lom- 
baire, vue darrière en avant au niveau de la commissure blanche (15 dia- 
mètres). — 1'. Portion inférieure des faisceaux antérieurs qui s'entre- 
croisent obliquement d'un côté à l'autre pour se perdre dans la substance 
grise du côté opposé à celui d'où ils viennent. Ce sont les détails de la 
figure 2 vus d'arrière en avant. — 2, 2'. Aspect des colonnettes de sub- 
stance grise des cornes antérieures. — 3, 3'. Faisceaux spinaux ascen- 
dants. 

FiG. 6. — Elle représente une coupe des régions supérieures de l'axe spinal 
sur des plans différents, et d'arrière en avant. Les portions Â, A' repré- 
sentent une coupe verticale intéressant la face postérieure des faisceaux 
spinaux ascendants. — En 3, 3', apparaît la portion la plus externe cor- 
respondant aux fibres les plus inférieures de Taxe et destinée à former 
l'arcade la plus externe du corps strié. — En 4, apparaissent les fibres 
les plus internes, lesquelles, après s'être entrecroisées au raphé 5, vont 
constituer l'arcade la plus interne du corps strié. — En 6, substance 
cendrée du locus niger. — B, B'. Coupe horizontale pratiquée au-dessous 
des tubercules quadrijumeaux inférieurs, au niveau des origines des nerfs 
pathétiques. — Les fibrilles dos nerfs se voient on 7, 7'. — En 8 on voit 
leur point dimplaniation. — Les fibrilles secondaires entrecroisées qui 
les relient au corps strié se voient en 1 , 2, 2', sous l'aspect de fibres cur- 
vilignes ascendantes qui s'entrecroisent sur la ligne médiane et vont se 
perdre au milieu des fascicules les plus internes des faisceaux spinaux 
ascendants, en 4. 
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PLANCHK XVII. 

1-6. DÉTAILS DE LA STRUCTURE DES COUCHES OPTIQUES; — 7, 8, DE LA MOELLE 
A U RÉGION LOMBAIRE; — 9-^6, DE LA SUBSTANCE GRISE GANGLIONNAIRE. 

Fia. 4. — Coape verlicale de la couche optique, au oiveau des centres anté- 
riturs et moyens, rendue transparente (grossissement, 4 5 diamètres). 
«--4,4'. Centres antérieurs. — 2, 2'. Fibres supérieures du taenia qui s'y 
disséminent. — 3 . Fibres efférentes des centres antérieurs à leur ori- 
gine, servant à les relier à la substance grise du conarium (Gbrilles des 
pédoncules antérieurs). — 4, 4'. Fibres convergentes cérébrales au niveau 
. de la région externe des couches optiques. — 5, 5'. Ces fibres conver- 
. gentes forment une série secondaire de fibrilles grises qui s'envoient réci- 
proquement des tractus de communication, et vont en définitive se perdre 
dans les réseaux des cellules des centres moyens 6. — 7, 7^ 8, 8'. Une 
portion des fibres convergentes secondaires va se perdre directement dans 
la substance grise de la région centrale qui tapisse les parois du troisième 
ventricule. — 9, 9'. Les fibres les plus inférieures convergentes se réflé- 
chissent sur elles-mêmes en se contournant en S pour se perdre dans la 
substance grise du corps strié qui se trouve en avant de cette région (fibres 
. cortioo-striées). — 40. Coalescence sur la ligne médiane des deux centres 
Bioyens. — 44. Région centrale grise. — 4 2, 4 2'. Petits amas isolés. de 
substance grise qu'elles renferment (centres gris). — 4 3. Fibres grises 
ascendantes venant des régions spinales inférieures, apparaissant à nu au 
niveau du quatrième ventricule et allant se perdre, après s'être entrecroi- 
sées, dans la substance grise centrale de l'axe spinal cérébral . ( Voy. pi . XIII, 
fig. 4 [9, 9']). — U. Cavité du troisième ventricule tapissée d'un épilhé- 
iiam cylindrique. 

FiG. 2. — Détails de rimmersion des fibres convergentes secondaires (7' de 
la figure précédente) au milieu des réseaux de cellules de la substance 
grise de la région centrale (250 diamètres). 

Fi6. 3, — Cellules isolées des centres de la couche optique munies de leur 
prolongement à l'état frais (250 diamètres). 

Fio. 4. — Aspect des mémos cellules dans leurs rapports avec les fibres ner- 
veuses qui leur appartiennent, après leur macération dans la solution chro- 
miqoe (250 diamètres). 

Fio. 6. — Cellules de la substance grise du conarium à Tétat frais (250 dis 
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PLANCHE XVHI. 

DÉTAILS Dfi LA DISTRIBUTION PËRIPUÉRIQUE DES PÈDONDULES CÉRÉPELLEUX 
INFÉR(EUIiS, MOYENS ET SUPÉRIEURS. 

FiG. 4 . — Section horizonlale de la protubérance au niveau de la portion 
moyenne des pédoncules cérébelleux moyens, rendue transparente à Taide 
de la glycérine (grossissement, 4 5 diamètres). — 1, 4'. Fibres les plus 
antérieures des pédoncules céréb^'llcux moyens, passant en 2, au niveau 
de la ligne médiane, dans le côlé opposé à celui d'où elles viennent; à me- 
sure qu'elles s'avancent vers les régions les plus antérieures elles se trans- 
forment en iibrilles grises. — Elles enlacent en 3, 3" 4, 4" 5, 5", etc., 
les ûbrilles des faisceaux spinaux antérieurs dans les interstices desquels 
elles se faufilent. — 6, 6'. Fibres les plus postérieures des pédoncules 
cérébelleux moyens entrecroisées pareillement sur la ligne médiane. Elles 
se comportent vis-à-vis des portions les plus postérieures des fibres dos 
faisceaux antérieurs, comme les fibres pédonculaires qui précèdent. (Voy. 
6g. pi. IX, etc.) 

FiG. 2. — Portion de ûbrilles terminales des pédoncules moyens inférieurs 
destinées à faire voir les rapports généraux des cellules avec les fibrilles au 
milieu desquelles elles sont plongées (250 diamètres). 

FiG. 3. — Les mômes isolées et séparées des fascicules de fibrilles nerveuses, 
(250 diamètres). 

FiG. i. — Rapports des ûbrilles pédonculaires cérébelleuses avec les lobes 
nerveux ascendants dont on voit la coupe en section transversale. — 
4, 4". Les grosses cellules nerveuses se faufilent avec leurs prolonge- 
ments au milieu des interstices des tubes nerveux des faisceaux spinaux 
antérieurs (grossissement, 250 diamètres). Celle figure représente les 
détails des points 3, 3" de la figure 4 ; les portions 2, 2" représentent les 
fibres terminales pédonculaires. 

FiG. 5. — Section horizontale des faisceaux antérieurs de la moelle au niveau 
des pédoncules cérébelleux inférieurs : elle permet de voir la distribution 
terminale des fibres de ces mêmes pédoncules et les analogies qu'ils pré- 
sentent, sous ce point de vue, avec celles des pédoncules moyens. — 
4 . Fibres terminales des pédoncules cérébelleux inférieurs pourvues d'une 
quantité considérable de cellules nerveuses disposées le long de leur 
continuité. Une portion de leurs fibres s'entrecroisent en 2, sur la ligne 
médiane, une autre portion, 3, se faufile, en devenant substance grise, au 
milieu des interstices des fibres des faisceaux spinaux antérieurs, et va se 
l)erdre au milieu des réseaux de cellules du corps olivaire, 4 et 5. 
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Fi6. S. — Détails du point 4 de la figure précédente (350 diamètres). — 
4,4', Fibres de tissu conjonctif, limitant en dehors et en avant les fibres 
terminales 3, 2' des pédoncules cérébelleux inférieurs. — 3, 3'/ 3''. 
Section horizontale des tubes nerveux des faisceaux spinaux ascendants 
an milieu desquels les cellules cérébelleuses périphériques se faufilent, 
comme cela se voit dans la figure 4, pour les fibres des pédoncules céré- 
belleux moyens. 

Pic. 7 (4 5 diamètres). — Section horizontale des régions supérieures de 
Taxe, au-dessous des tubercules quadrijumeaux inférieurs, destinée à 
faire voir *Ie mode de constitution de la substance grise du locus niger 
de Sœmmering. (Comparez avec pî. IX, fig. 2.) — 1, 4' Section plus ou 
moins oblique des fibres des faisceaux spinaux antérieurs. — On voit 
que les fibres les plus supérieures dos pédoncules cérébelleux moyens 
constituent, par leurs anastomoses plexiformes, un amas de substance 
grise dont les irradiations divergentes se faufilent en toutes directions 
dans les interstices des fibres des faisceaux spinaux antérieurs. — 
Les rapports des cellules terminales périphériques avec les fibres des 
faisceaux spinaux sont ici les mêmes que dans les figures 4 et 6 ; seule- 
ment ces cellules, au lieu d'être jaunâtres, sont fortement pigmentées 
et donnent ainsi une coloration noirâtre à la substance grise de cette région 
(voy. pi. XIX, fig. 7). — 3. Série de 6bres obliques venant en partie 
des pédoncules cérébelleux supérieurs après s*ôtre entrecroisées en 4 
sur la ligne médiane. — 5. Région centrale grise, tapissant le pourtour de 
l'aqueduc de Sylvius; les fibres qui naissent des cellules de cette substance 
grise, en 6, s'entrecroisent sur la ligne médiane. — 7, 7' 7". Série de 
fibres appartenant aux nerfs moteurs oculaires communs, suivis depuis 
leur point d'apposition sur Paxe, en 9, 9", jusqu'à leur point d'implanta- 
tion, en 3, 8'. On voit émerger de ces poinîs d'implantation une série de 
fibres entrecroisées sur la ligne inédiane. 

Fig. 8(45 diamètres). — Détails de la région 4 de la figure 3, pi. X, relatifs 
à la distribution périphérique des fibrilles des pédoncules cérébelleux supé- 
rieurs. — 4 . Olive supérieure dont on voit les fibres afférentes en 2 , avec 
leur disposition spiroïde, et les fibres efférentes antérieures en 3. — 4. 
Noyau de substance grise accessoire du /ocm8 niger. — 6 Fibres termi- 
na les des pédoncules cérébelleux supérieurs venant les unes, soit de la sub- 
stance grise de Tolive supérieure, soit de celle du locus niger. Elles forment 
un amas de substance grise congloméré en 4, qui se comporte vis-à-vis 
des fibres spinales antérieures 5, 5^ comme la substance grise du locus 
niger de la figure 7 se comporte vis-à-vis des fibres 4,4' 4 " des mêmes 
faisceaux. — Les irradiations 6, 6', 6" qu'elle émet, s'anastomosent en 
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arcade, et formenl trois agglomérations curvilignes, 7,7', 7", concentriques ; 
dans les interstices, en 8, 8', 8", les fibres des faisceaux spinaux antérieurs 
se faufilent et se présentent sur trois plans différents au moment où elles 
plongent dans la substance grise du corps strié. Les fibres de l'irradiation 
cérébelleuse périphérique forment donc une série de lignes circulaires 
concentriques, et s'accolent, en dernière analyse, aux fibrilles des faisceaux 
spindiix 9, 9', 9", amincis et passés à Tétat de fibres grises. Elles donnent 
naissance à une quantité considérable de grosses et de petites cellules 
jaunâtres (voy. pi. XIX, fig. 5). — C'est l'agglomération de ces éléments 
(cellules et fibres grises des pédoncules cérébelleux supérieurs^qui consti- 
tue la masse entière des noyaux jaunes des corps striés. 

FiG. 9. — Détails des portions 6, 6' de la figure précédente (250 diamètres). 
— 4,3. Fascicules de fibres grises, contenant au milieu une grande 
quantité de grosses cellules, qui leur donnent un aspect noueux; on 
trouve encore dans ces régions une série de cellules secondaires paraissant 
être, par leur prolongement, en continuité avec les précédentes. — 3. Les 
cellules de cette région se comportent avec les tubes nerveux ascendants 
considérablement amincis, dont on voit la section horizontale 4, 4', 4^', 
comme les cellules analogues des pédoncules moyens et inférieurs 
vis-à-vis des mêmes éléments nerveux. — Comparez, pour les analogies, 
les figures 4 et 6. 
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PLANCHE XIX. 

4, 3. CELLULES DES CORNES ANTÉRIEURES DE LA MOELLE A LA RÉGION LOMBAIRE. 
— 3-7. CELLULES DU CORPS STRIÉ, DU LOCUS NIGER ET DES OLIVES SUPÉ- 
RIEURES. 

PiG. I et 3. — Cellules antérieures de la moelle à la région lombaire 
solidifiées en place à l'aide de la solution chromique, el préparées à l'aide 
de coupes transversales. Elles sont étudiées dans leurs rapports, soit 
avec les fibres des racines antérieures, soit avec celles des faisceaux anté- 
rieurs de la moelle. Un certain nombre d'entre elles sont intactes dans leur 
totalité, il en est d'autres au contraire, qui sont privées de leur portion su- 
périeure par le passage du trait de l'incision transversale. — 4» 3, 3, 4, 
6, 6. Rapports des prolongements antérieurs des cellules avec les fibres des 
racines antérieures. — 7, 8, 9, 4 0. Rapports des prolongements les plus 
Internes des mômes cellules avec les fibres inférieures des faisceaux anté- 
rieurs de la moelle. (Comparez avec pi. XI, fig. 3, 3.] Cette figure 4 
représente les détails du point 6 [fig. 3, pi. XI) à un grossissement de 350 
diamètres. 

Fio. 3. — Elle représente les détails de la même figure, pi. XI; ceux du 
point 4 , amplifiés pareillement à 350 diamètres. On y voit aussi les anasto- 
moses des cellules antérieures entre elles ; les rapports de leurs prolonge- 
ments antérieurs avec les fibres des racines correspondantes, et ceux de 
leurs prolongements postérieurs, soit avec les cellules, soit avec les fibres 
qui viennent des régions postérieures indiquées en 5, fig. 3, pi. XI. 

Fie. 3. — Détails de l'immersion des fibres spinales antérieures au sein de 
la substance grise du corps strié. Elles forment des amas fascicules isolés. 
Les fibrilles de ces fascicules contiennent dans leurs interstices une série 
infinie de petites cellules. — 3, 4, 5, 6, 7. Grosses cellules du corps 
strié. Préparation durcie dans la solution chromique, et rendue transpa- 
rente (350 diamètres). 

FiG. 4. — Détails de la cellule 7 (figure précédente; grossissement, 500 dis- 
mètres). 

Fio. 5. —Cellules du corps strié étudiées à l'étal frais. — 4. Rapports des 
fibres spinales avec les cellules nerveuses du corps strié. — 3, 3, 4. Grosses 
cellules du corps strié. — 5, 6, 7, 8. Rapports des fibres spinales avec les 
petites cellules du corps strié. Tous les éléments de celte figure sont des- 
sinés à 500 diamètres. 
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FiG. 6. — Fibrilles des pédoncules cérébelleux supérieurs éparpillées an 
milieu des réseaux de cellules de la substance grise de lolive supérieure. 

FiG. 7. — Cellules nerveuses pigmentées de la substance grise du locu» niger 
de Sœmmering dans leurs rapports avec les fibres nerveuses ambiantes. 
(Voy. fig. 7, pi. XVm. 250 diamètres.) 

FiG. 8. — Cellules et fibres nerveuses isolées des réseaux de substance 
grise de la figure 3, pi. XVI. — Rapport des fibres spinales ascendantes dans 
le sens vertical, avec les grosses cellules que Ton trouve dans la substance 
grise de la protubérance et les petites cellules appartenant aux Gbriltes 
terminales des pédoncules cérébelleux (250 diamètres). (Fig. 6, pi. IV 
[Ag], etfig.2, 4. 9, pl.XVIII.) 
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PLANCHE XX. 

DÉTAILS DE LA STRUCTURE DES CIRCONVOLUTIONS CÉRÉBRALES. 

FiG. 4 . — Dissection de fibres cérébrales préparées sur une pièce solidifiée 
dans la solution cbromique (4). On voit en effet les Obres cérébrales grou- 
pées en fascicules, facilement isolabics, se diriger toutes parallèlement des 
régions périphériques 4,4' 3, 2", vers les régions centrales 3,3'. Arrivées 
au niveau des régions indiquées en 3, 3', les Gbres cérébrales ne peuvent 
plus être suivies par la dissection dans leur parcours ultérieur. C'est en effet 
à ce moment qu'elles se séparent entre elles (fig. 2), pour aller se perdre, 
en passant les unes sur la ligne médiane, dans les régions homologues du 
côté opposé, et les autres gagner la couche optique. On voit en 4 les 
fibres efférentes qui émergent de la substance grise des circonvolutions 
internes, et l'on assiste ainsi au mode de constitution des fascicules qui en 
proviennent. — 5, 6, 7, 8, 9. Fibres commissurantes servant à relier la 
substance grise des circonvolutions de voisinage. — 4 0. Fibres commissu- 
rantes servant à relier les régions homologues de chaque hémisphère. 

Fig. 2. — Préparation destinée à montrer les rapports originels des fibres 
commissurantes et des fibres convergentes au sein de la substance grise 
des circonvolutions. — 4 . Circonvolution interne du corps calleux, cxcavé 
dans sa partie inférieure pour montrer les rapports réciproques en î des 
fibres commissurantes et des tibres convergentes qui en émergent. Les 
fibres convergentes croisent obliquement la direction des premières, et 
constituent bientôt un fascicule unique 3, que l'on voit en 4, fig. 1. — 
5. Section verticale des fibres du corps calleux. — 6,6'. Région in- 
terne de l'hémisphère du côté droit. — 7. Fibres que l'on voit de face dans 
le côté droit de la figure précédente. 

Fie. 3. — Coupe transparente d'une circonvolution médiane et supérieure du 
cerveau (4 5 diamètres). — 4. Disposition rayonnée des fibres blanches 
au moment où elles vont s'épanouir dans la substance grise. — 2,2', 2". 
Disposition des cellules cérébrales par rapport aux fibres nerveuses. 
— 3, 3'. Fibres commissurantes provenant des circonvolutions de 
voisinage. — 4, 4'. Fibrilles curvilignes éparpillées dans les régions cul- 
minantes de la circonvolution, contribuant à former en 5, o' un ré.seau pé- 
riphérique de fibres nerveuses entremêlé de cellules comme en 3, fig. 4. 

(1) Celte piôt'o rcpréscntr les régions supérieures des portions médianes du 
cerveau, vues suivant une coupe veiiieale, comme dans les planches XXIV et XXV. 
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Fi6. 4. — Fragment de la même circonvolution étudiée à l'état frais, et 
destinée à faire voir les rapports des fibres nerveuses avec les différentes 
espèces de cellules (350 diamètres). — 4 . Région des grosses cellules. — 
2. Région des petites collules. — 3. Réseau de fibres et de cellules péri- 
phériques. — 4. Fibres transversales, les mêmes qui sont indiquées en 3, 3' 
de la figure précédente. — 5. Fibres transversales, les mêmes qui sont 
indiquées en 4, 4' de la figure précédente. 

Fio. 5. — Anastomoses de différentes espèces de cellules cérébrales entre 
elles. — 4 . Rapport d'une fibre cérébrale avec une cellule nerveuse. — 2. 
Rapport de fibres cérébrales avec les noyaux de cellules (cellules étudiées 
à Tétat frais) (500 diamètres). 

FiG. 6. — Cellules et noyaux de la substance cérébrale dans leurs rapports 
réciproques, et dans leurs connexions avec quelques fibres cérébrales. 

Fio. 7. — Petites cellules cérébrales étudiées à l'état frais (700 dia- 
mètres). 

Fi6. 8. — Les mêmes étudiées sur une coupe transparente, préalablement 
solidifiées dans la solution chromique. — 4 . Rapport des prolongements 
des parois de cellules avec les fibres nerveuses. — 2. Aspects variés de 
ces mêmes prolongements. — 3. Rapports d'une fibre nerveuse avec un 
noyau de cellule (700 diamètres). 

Fi6. 9. — Série de grosses cellules des régions corticales profondes (500 dia- 
mètres). 
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PLANCHE XXI. 

DÉTAILS DB LA STRUCTURE DE L*flIPPOCAMPE. — DISTRIBUTION SYNTHÉTIQUE 
DES FIBRES DE L*H1PP0CAMPE. — HISTOLOGIE COMPARÉE DE LA SUBSTANCE 
GRISE CORTICALE. 

FiG. 4 y 2, 3. — Sections verticales de la circonvolution de l'hippocampe du 
côté droit, pratiquées successivement d'arrière en avant et de bas en haut. 
On voit en 4, 4', 4", les divers modes de la réflexion de la substance 
grise, qui se replie sur elle-même en forme de cornet ; on voit pareille- 
ment, en 2, 2', 2", le mode de constitution delà substance grise du corps 
godronné qui n'est qu'une prolongation de la substance grise de l'hippo- 
campe elle-même ; on voit en 4, 4\ 4", la disposition des ûbres blanches 
de la bandelette de la voûte qui s'enroulent en spirale autour de la sub- 
stance grise elle-même qu'elle contourne en tous sens, pour aller s'épanouir 
en même temps, 5, 5', 5'', dans la substance grise de la circonvolution 
qui avoisine en dedans la circonvolution de l'hippocampe. — 6, 6\ 6''. 
Bandelettes de la voûte. 

Fio. 4, 5. — Section verticale de l'hippocampe du côté droit (4 5 diamètres). 
4» r. Réflexion de la substance grise. — 2, 2'. Mode de constitution du 
corps godronné. — 3, 3'. Disposition des fibres spiroides externes. — 4, 4'. 
Disposition des fibres spiroîdes internes. — 5, 5'. Fibres, ut supra 
(fig.^2, 3). 

Fio, 6. — Section de la circonvolution de l'hippocampe, suivant son grand 
axe. Disposition générale des fibres spiroîdes au moment ou elles pénètrent 
dans la substance grise. — 4 . Région externe. — 2. Fibres commissu- 
rantes. 

FiG. 7. — Figure demi-schématique destinée à donner une idée d'ensemble des 
fibres qui émergent de l'hippocampe et des rapports qu'elles affectent 
avec les différentes régions de substance grise intra-cérébrale. 4. Cir- 
convolution des régions internes. — 2. Section verticale du corps calleux. 
— 3. Couche optique. — 4. Section verticale des tubercules quadriju- 

meaux. — 6. Conarium. — 6. Centre antérieur. — 7. Hippocampe. 

8. Bandelettes de la voûte. — 9. Fibres des piliers allant au conarium. 

4 0. Fibres des piliers allant, en 4 4 , au tubercule mamillaire du côté corres- 
pondant. — 4 2. Fibres des piliers réfléchies en crochets dans la substance 
grise du corps strié. (Voy. pi. XXV [4 o].) — 4 3. Fibres des piliers allant 
88 perdre dans la substance grise de la cloison. --^ 4 4. Cloison transpa- 
rente. — 4 5. Fibres olfactives ; une portion d'entre elles va se perdre ,4 6, 
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dans le ganglion olfactif, et Taulre, 47, dans la substance grise de la 
cloison. — 4 8. Fibres réunissant le centre antérieur à la gubstance 
grise du tubercule mamillaire (faisceau de Vicq-d'Azyr). — 49. Fibres 
réunissant le centre antérieur à la substance grise du conarium. — 
SO. Substance grise du corps godronné en continuité eo 24 , S4' avac Im 
tractus de Lancisi, qui se perdent après avoir parcouru toute Télendoe da 
corps calleux, dans le sens antéro-postérieur, dans la substance grisa aocu- 
mulée au niveau de la partie inférieure de la cloison, là où les fibres olfac- 
tives internes viennent se distribuer en 4 7. (Comparez avec pi. XV^ fig. 4 
[6j,etpl, XXVin,fig. 2.) 

Fio. 8. — Coupe transparente de la çubst^nce corticale du n^t {^ fi (Ua- 
mètres). On y voit Téparpillemen Ides (ibre^ blapchea et upe série de Qbres 
transversales commis^urantes. 

FiG. 9. — Cellules delà substance corticale du rat. 

Fie. 4 0. — Cellules de la substance corticale du mouton^ après durcisse- 
ment, comme celles de la figure précédente, dans |a solution chromiqoe 
(500 diamètres). 

16. 44. —Cellules de la substance corlicaledupigei9f)(Q00 di|io^ôtn^), 

Fi6. 42. — Cellules de la 9ubsMlince cprticale du goujon (QQQ diamètrqa). 

Fie. 4 3. — Cellules de la substance corticale de la raie. 
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PLANCHE XXII. 

4, 2, 3. SECTIONS VERTICALES DU CERVEAU. 

Les planches XXII, XXIII, XXIV, XXV, XXVI, XXVIÏ et XXVIII repré- 

Bentent une série de tranches verticales du cerveau, faites méthodique- 
ment les unes après les autres, d'arrière en avant, depuis les lobes céré- 
braux postérieurs jusqu'aux lobes antérieurs. Elles se succèdent dans les 
régions moyennes à peu près à un demi-centimètre de distance; on peut, 
de la sorte, suivre insensiblement les différents aspects sous lesquels se 
présentent les fibres cérébrales à mesure qu'elles changent de direction. 
Ces dessins ont été obtenus, pour conserver les rapports des différentes 
parties entre elles, à Taide d'un décalque; il sufût en effet d'appliquer 
une feuille de papier transparent sur une tranche de substance cérébrale, 
préparée ainsi que nous l'avons indiqué, pour obtenir un tracé aussi 
exact que possible du profil de la masse encéphalique. Quelques-unes 
de ces figures sont légèrement asymétriques, afin, sur un môme plan, de 
multiplier les points de vue ; mais l'asymétrie est réglée de telle sorte, que 
le côté droit est, par rapport au côté gauche, toujours sur un plan légère- 
ment antérieur. Les détails des régions centrales de quelques-unes ont été 
multipliés à l'aide d'une amplification Taite à la loupe. Ces différents profils 
des coupes verticales et horizontales pris sur nature, sur des cerveaux 
d*adultes, ont été, vu les exigences de l'encadrement, réduits d'un cin- 
quième à l'aide du pantographe. 

Les figures 4 , 2, 3 représentent une série de coupes verticiiles des régions 
les plus postérieures du lobe cérébral gauche; la portion gauche de la 
figure 4 continue la série des coupes et vient immédiatement en avant de 
la tranche 3 ; la lettre K indique pour ces trois figures la région externe. 

Fie. 4 . — 4 . Origine des fibres commissurantes postérieures sous forme de 
lignes spiroldes. — 2. Origine des fibres convergentes postérieures. — 
3. Liséré de Vicq-d'Azyr. — 5. Cavité de la corne postérieure du ventri- 
cole latéral. 

Fm. t. — 4, Idem. — 2. Faisceau vertical des fibres convergentes. — 
8. Cavité ventriculaire. — 4. Faisceau de fibres convergentes. — 6. Liséré 
de Vicq-d'Azyr. — 6. Fibres convergentes inférieures. — 7. Fibres com« 
missnrantes intercorticales. 

Fio. 3.-4 et 5. Fibres commissurantes contournées en pas de vis. «• 
t. Faisceau de fibres convergentes (voy. pi. XXXI [9] et suiv.). — 
3. Fibres convergentes inférieures. — 4. Fibres comn)iseUrantc» inter- 
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corticales. — 7. Faisceau de fibres convergentes, le même que 4 de la 
Ogure précédente. — 9. Liséré de Vicq-d'Azyr. 

FiG. 4. — 4, 3, 5. Origines et marche des fibres commissurantes, ut supra. 

— 2. Elles passent dans le lobe opposé. — 4. Fibre» commissurantes de 
l'hippocampe (voy. pi. XXXI [H]). — 6. Couche optique droite. — 
9. Fibres convergentes verticalement stratifiées. — 8, 8'. Fibres conver* 
génies des régions postérieures de la couche optique; fibres de Kolliker. 

— 4 0, 4 0'. Fibres convergentes inférieures internes. — H. Commissures 
intercorticales. 
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PLANCHE XXIII. 

SECTIONS VERTICALES DU CERVEAU, 

Fio. 4 . — 4 . Fibres convergentes supérieures de la région médiane. -^ 
4'. Les mêmes; elles se sont séparées des 6brcs commissurantes qui pas- 
sent sur la ligne médiane. — 2. Fibres commissurantes de la région mé- 
diane. — 2'. Fibres commissurantes de la région postérieure (suite de la 
ûg. 4, pi. XXII). — 3, 3'. Fibres convergentes des circonvolutions infé- 
rieures et internes; elles sont recourbées en crochet. — 4. Fibres conver- 
gentes de la région moyenne; elles sont fasciculées. — 0, 0'. Couche 
optique. — 5. Corps genouillés. — 6, 6'. Terminaisons des faisceaux 
spinaux épanouis en éventail dans lu masse du centre médian 7, 7'. — - 
8. Traînée de substance grise de la moelle épinière remontant jusqu'à 
l'aqueduc de Sylvius. — 9,9'. Commissure postérieure formée en partie 
par les fibrilles entrecroisées du faisceau de Reil (comparez avec pi. XII, 

Fi6. 2. — 4,4'. Fibres convergentes supérieures de la région moyenne 
allant se perdre sur la face convexe de la couche optique (faisceaux 
conoldes). — 2, 2'. Fibres commissurantes de la région médiane du 
cerveau. — 3, 3'. Fibres convergentes, recourbées en crochet, des cir- 
convolutions inférieures et internes. — 4, 4'. Fibres convergentes fasci- 
culées (région médiane). — 5, 5', 6,6'. Leur concentration au pourtour 
delà couche optique. — 7, 7'. Corps genouillés. — 8. Région centrale 
grise du troisième ventricule. — 9, 9'. Centres moyens, — 4 0, 40'. 
Centres médians. — 44, 4 4'. Fibrilles convergentes secondaires allant se 
perdre soit dans les centres de la couche optique, soit dans la région 
centrale grise du troisième ventricule. — * 42, 42'. Olives supérieures; 
elles donnent naissance à une série de fibrilles dirigées en avant qui vont 
se perdre dans le corps strié. — 4 3. Prolongement du locus nUjer. — 
44, 4 4'. Faisceaux antérieurs de la moelle passant en avant. 
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PLANCHE XXIV. 

SECnONâ VERTICALES DU CERVEAU. 

Fi6. 4. — 4, 4'. Fibres commissurantes de la région médiane. — 2. i'. 
Fibres convergentes antérieures. An moment où elles plongent dans la 
substance grise du corps strié, elles s'infléchissent en s*enroulant sur 
elles-mêmes et se présentent sous l'aspect de fascicules isolés; on voit en 

4, 4' la section verticale d'un de ces fascicules.' (Vest à ce' moment que les 
6bres convergentes et les flbres commissurantes, jusqu'alors confondues 
dans une même direction, commencent à se dissocier pour suivre chacune la 
direction qui leur est propre. — 3. Faisceaux de fibres commissurantes 
inférieures (commissure antérieure]. — 4. Fascicules convergents des cir- 
convolutions internes (voy. pi. XX, fig. 4 [4], leur mode d'émqrgence). — 

5. Substance grise linéaire. — 6. Fascicule vertical formé de fibres dont les 
unes sont convergentes et les autres commissurantes. — 7, 7'. Fibres des 
faisceaux antérieurs de la moelle. — 8. Ces fibres se divisent en trois 
groupes dans la masse delà substance grise du corps strié. — 9, 9'. Les 
fibres blanches convergentes antérieures divisent la masse de la substance 
grise du corps strié en deux portions : une portion supérieure 9,9', nne 
portion inférieure 4 0, 4 0'; les terminaisons des faisceaux spinaux anté- 
rieurs s'éparpillent également dans ces deux amas de substance grise. — 
44, 4 4'. Les fibres convergentes se groupent régulièrement au pour- 
tour de la couche optique. Les fibres les plus inférieures sont les fibres 
cortico-striées, destinées à se recourber en avant (voyez la fig. 2). — 
42. Fibres convergentes dans l'épaisseur de la couche optique. — 
4 3. Centres moyens. — 4 4, 4 4'. Centres antérieurs. — 4 5. Tubercules 
mamillaires. — 4 6. Substance grise du troisième ventricule. — 47. 
Olives supérieures. — 4 8. Entrecroisement des pédoncules cérébelleux 
supérieurs. — 49. Substance grise accessoire des olives supérieures. 
— 20. Coupe de la bandelette optique. — • 24. Cavité des ventricules 
latéraux. — 22, 22'. Fibres convergentes de l'hippocampe. 

FiG. 2. — Cette figure fait immédiatement suite à la précédente* seulement 
l'ordre de sucoession est ici interverti. Elle représente une coupe verticale 
du cerveau, vue d'avant en arrière, pour montrer le mode d'arrivée et de 
groupement des fibres cortico-striées dans leurs rapports avec la couche 
optique et le corps strié. — 4 , I '. Fibres commissurantes de la région mé- 
diane. — 2, 2'. Fascicules isolés des fibres convergentes antérieures, 
plongeant Isolément dans la substance grise du corps strié, ut lupra. — 
3, 3'. Section verticale d'un fascicule isolé (Gg. 4, 4, 4'). — 4, 4'. Fibres 
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verticales convergentes et commissurantes. — 5,5'. Noyaux inférieurs de 
la substance grise du corps stfié. — 6, 6'. Moyaux supérieurs intra-ven- 
triculaires. — 7, 7'. Épanouissement des faisceaux spinaux antérieurs 
divisés dans la substance grise du noyau strié inférieur en trois segments 
(fig. 4, 8, 8')* — 8, 8'. Les 6bres convergentes inférieures ne pénètrent 
pas dans la masse de la couche optique comme les précédentes ; elles se réflé- 
chissent en avant en forme d'S, et se perdent dans la substance grise du 
corps strié en so confondant avec les 6bres effllées des faisceaux spinaux 
ascendants et les fibres cérébelleuses (terminaison des pédoncules cérébel- 
leux supérieurs). II y a donc une portion des fibres blanches cérébrales qui 
relient directement la substance grise des circonvolutions à la substance 
grise du corps strié, ce sont là les fibres cortico-striées. (Voyez ces mômes 
fibres vues et dessinées avant leur inflexion en avant, pi. XXV [9]; 
pL XVII, fig. 4 [9]; et pi. II, Gg. 3.) — 9, 9'. Fibres convergentes 
secondaires. — 4 0, <0'. Centres antérieurs. — 44. Terminaisons radi- 
culaires des fibres des piliers dans la substance grise des tubercules 
mamillaires. — 4 3. Coupe de la bandelette optique. — 4 2,4 2'. Coupe de la 
commissure antérieure. — 4 4| 4 4'. Une portion des fibres cortico-striées 
forment un lacis plexiforme très-serré dans les portions les plus internes 
de la substance grise du corps strié. 
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PLANCHE XXV. 

SECTION VERTICALE DU CERVEAU. 

4, V. Fibres corn missuran tes de la région antérieure. — 2, 2'. Fibres coii« 
vergentes de la région antérieure étagées en fascicules superposés, et 
segmentant la masse du corps strié en deux portions : Tune, supérieure 
et interne, l'autre, inférieure et externe. — 3, 3'. Faisceau vertical 
de fibres blanches convergentes do la substance grise linéaire. -* 
4, 4'. Fibres blanches nées des circonvolutions de Vinsulaj et perdues 
dans la subslrince grise des circonvolutions du voisinage (commis- 
sures inlercorticales). — 5, 5'. Coupe oblique de la commissure anté- 
rieure. — 6,6'. Région grise centrale. — 7, T. Substance grise des 
corps striés — 8, 8'. Fibres cortico -striées réfléchies en crochets verti- 
caux parallèles entre eux. — 9, 9'. Les points dans lesquels ces fibres se 
réfléchissent en s'incurvant présentent vraisemblablement la direction indi- 
quée ici; cette disposition n'est qu'un artifice de dessin, pour faire mieux 
comprendre leur trajet. — 44 . Piliers de la voûte. — 4 0, 40'. Une por- 
tion minime de leurs fibres do terminaison s'incurve en anse et se confond 
avec les autres fibres cortico-striées. — 42, 4 2'. Tronc de l'olfactif. — 
4 3. Sa racine interne. — 4 4,4 4'. Sa racine externe se perd sous l'aspect 
de filaments blanchâtres dans un noyau de substance grise qui joue vis-à- 
vis d'elle le rôle d'un véritable ganglion. — 4 5, 4 5'. Filaments radicu- 
laires intermédiaires à la racine externe et à la racine interne de l'olfactif. 
— 4 6. Les deux lames de la cloison interceptent un espace vide, qui est la 
cavité du ventricule de la cloison. 
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PLANCHE XXVI. 

SECTION VERTICALE DU CERVEAU. 

4,4'. Fibres convergentes et 6bres commissarantes réunies. — 2. Fibres 
commissurantes passant sur la ligne médiane. — 3, 3'. Faisceaux étages 
de fibres convergentes des régions antérieures segmentant en deux noyaux 
la substance grise du corps strié pour gagner la couche optique. — 4, 4'. 
Section des fascicules curvilignes sousjacents. (Comparez avec la direc- 
tion des fibres de la fig. 2, pi. XXVIII.) — 5. Fibres verticales infléchies 
reliant la substance grise linéaire à la couche optique. — 6. Fibres con- 
vergentes des circonvolutions inférieures. — 7. Fibres commissurantes 
inférieures (commissure antérieure) sectionnées dans leur portion médiane. 
— 8, 8^ Fibres spinales antérieures (voyez les deux planches précédentes 
et la pi. XIII, fig. 6). — 9, 9'. Intumescence grise de la cloison. — 
4 0, 4 0'. Tuber cinereum correspondant aux fibres grises du chiasma des 
nerfs optiques. — 41, 4 1'. Ganglions olfactifs. — 12, 42'. Fibrilles 
excessivement fines entrecroisées paraissant se perdre dans chacun de ces 
amas ganglionnaires olfactifs. — 4 3, 43'. Fibrilles des piliers de la voûte, 
ut supra (pi. XXV [4 1, 4 4'] ). — 14, 4 4'. Épaisfissement de la mem- 
brane ventriculaire au niveau de l'intumescence grise de la c'oison. 




PLANCHE XXVIK 
SÊCïïw» ramcàLE «c goiteac. 

Fm. I . — I . t . Série dei 6bref eoBverç«oin. — i. 
eetos éUiréi aoténeori. — 3, 3'. Fibm i 
•■térie«m. — 4, 4'. Seclioo des fucicses nmlints 
ul wpra. — $. SgbtUoce frise linéaire de Vioq-d A irr. — C. C\ 
cooiDÏMoraDtet aoiénenres et inférieore# faiçaat mite â la 
antérieure — 7. Espace lai««é libre par la foostractioo de b 
grise do corps strié, poor montrer que l'étude des caTiié^ cérébraica doi^ 
être envisagée en bUant abstraction de cette sobstance grise, qoi ne inaAie 
être qo on élément sora)oolé. (Voyez les figores acfaéautiqini, pi. IV, 
fg. I et 3. et le teite. page 240.) 

Pic. 1. — Paqoet de fibres convergentes antérieures. — On voit en S, S 
l'ensemble do mouvement de toutes les fiLre« de cette région qoi se portes 
simollanémeot en arrière vers la coacbe optique. — 3. Commissores ioter- 
corticales. — 4, 4'. Joitaposition dans le s^r? vertical des fibres conver- 
gentes antérieures . — 5, 5'. Section des fascicoles curvilignes, m sopro. 
— 6. Fibres commîssurantesdes régions antérieures ; elles subissent aussi 
un mouvement de translation en arrière et s'abaissent d'autant plas 
qu'elles M>nt plus antérieures. — 7, 7'. Les fibres commissurantes des 
régions antérieures et inférieures, au contraire, s'élèvent înseosiblemeot, 
d'autant plus qu'elles sont plus antérieures ; elles sont légèrement sp i- 
roldes (voy. pi. XXXIV [7]). — 8, 8'. Portions les plus antérieures des 
corps striés. — 9. Cloison. 
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PLANCHE XXVIIL 

SECTION VERTICALE DU CERVEAU. 

Pt6. I. — I, 4'. Fibres convergentes des èirconvolationd dopérienres et 
antérieures. — 2, 2*. Idem des circonvolutions les plus externes. — 
S. Idem des circonvolutions les plus inférieures. — 4, 4'. Les fibres 
cxmvergentes sont stratifiées suivant une direction régulièrement verticale. 

— 5,5'. Section des fibres curvilignes convergentes antérieures, ut supra. 

— 6. Fibres commissurantes des circonvolutions supérieures les plus 
àntéHeures (réflexion du corps calleux). — 7, T, Fibres comtfiissnrantes 
des circonvolutions inférieures les plus antérieures. Ces deux séfles de 
AMbs commissurantes. dont les unes s'abaissent dans leur partie moyenne, 
et les autres s'élèvent, finissent par s'affronter réciproquement. C'est leur 
accolemeot qui détermine en avant l'épai^sissemenl du corps calleux. 
(Comparez avec la région R de la figure suivante, et avec les tracés schéma- 
tiques de la fig. 3, pi. IV.) 

Fie. 2. — Coupe anléro-postérieure de l'hémisphère droit qui est vu par sa 
face interne. La cloison, les piliers, la voûte, l'hippocampe du même cAté, 
ont été enlevés pour montrer l'ensemble et les rapports des deux systèmes 
de fibres blanches cérébrales, le système des fibres convergentes et celui 
des fibres commissurantes (comparez avec la fig. 3, pi. IV, et la pi. II). 

Ce dessin a été pris sur une pièce durcie dans la solution chromique ; 
les fibres blanches cérébrales ont pu ainsi être isolément disséquées et suivies 
dans leur trajet à travers la substance grise du corps strié qui a été en partie 
enlevée (noyau intra-venliculaire). — A. Tronçon cérébral antérieur dans 
sa portion supérieure; — A', dans sa portion moyenne; — A", dans sa 
portion inférieure. — B. Région médiane du cerveau dans sa portion su- 
périeure; ~B'. dans sa portion inférieure.— C, C. Tronçon cérébral posté* 
rieur. — D. Section verticale dos fibres commissurantes de la région 
médiane au moment où elles passent sur la ligne médiane pour se porter 
dans l'hémisphree opposé ( voyez les coupes verticales et pi. XX , 
fig. 2 [3]). — E. Section des fibres commissurantes des régions anté- 
rieure et inférieure au moment où elles se recourbent en spires, (voy. 
pl.XXXIV [7]). — F. Section verticale des fibres commissurantes de la 
région postérieure au moment où elles se recourbent en spires régulières 
pour intercepter la cavité de la corne postérieure, et s'élever successivement 
d'arrière en avant (pi. XXII). — G. Coupe de la commissure antérieure. 

— H, I, J. Espace occupé par la substance grise du corps strié; la portion 
qui correspond au noyau intra-vonticulaire a été enlevée par le raclage ; 
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et Tensemble des fibres coovergenles au pourlour de lu couche optique 
(0'] apparatt alors à nu comme uoe série de rayons (voyez la fig. 2, 
pi. IV). — En H, sont les fibres convergentes de la région antérieure; elles 
forment en s'élevant une série de fascicules curvilignes K, K', K", 
représentée en [5] fig. 4, en [4] fig. 1 et [5] fig. 2 de la pi. XXVII; en 
[4] pi. XXVI et pi. XXIV, fig. 4, etc., etc. — En I, sont les fibres 
convergentes de la région cérébrale médiane — En J, J', sont les fibres 
convergentes de la région cérébrale postérieure. — N. Fibres convergentes 
secondaires progressant dans la couche optique. — 0. Couche optique. 
— P. Centre antérieur. — Q. Centre médian avec ses radiations. — 
R. Corps genouillé externe, donnant naissance à une série de fibres courbes 
ascendantes qui vont se perdre dans la région de la couche optique cor- 
respondant au centre moyen. — S. Ganglion de rolfactif, relié à l'aide 
des fibres du lœnia semi-circulaire T, au centre antérieur de la couche 
optique P. — U. Substance grise accessoire du hcus niger. — X. Coupe 
verticale des pédondules cérébraux. 
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PLANCHE XXIX. 
Coupe hoiiizontale au-dessus des couches optioues. 

Les planches XXIX. XXX, XXXI, XXXU, XXXUl et XXXI V représenter 
tino série de coupeâ horizon t;j les du cerveau, falleâ méthodiquement les 
uneâ au-dessous des PUire^, de liant en bas, depuis 1ê> régions tes plus su- 
périeures jusqu'au niveau des régions les plus inférieures. Ces dernières 
font suite aux planches X et Xt, qui représentent sur un plan hori^ntal 
les régions les plus supérieures de l'axe spinal. Ces dessins ont été décal^ 
quéâ comme ceux des planches XXn,XXHI, XXIV, XXV, XXVJ, XXVII 
et XXVlil, sur des pièces durcies dans tu sotution chromique, à t'aide 
d'un papier transparent. Dans un certain nombre de ces planches, les déiails 
des régions centrales eut été reproduits à i aide de la loups; elles sont légè- 
rement asymétriques afin de mulliplîer tes divers aspects d'une même 
région, à mesure que les éléments dont elle se compose apparaissent succes- 
sivement à découvert à chaque nouvetîe section. 

Cette planche représente les régions les plus supérieures du cerveau. 
Llucision transversale altleure les portions culminantes de chaque c{»ucho 
optique. — 0, 0\ Couches optiques* — S. Corps striés. — < , *'. Fibres 
convergentes de la région antérieure du cerveau, — t, %\ Apparition des 
fascicules curvilignes (comparer avec les pi XXV, XXVI, XXVII, 
XXV ni). — 3, 3', ij 4'. Fibres convergenles de la région moyenne, 
venant se perdre dans tes régions correspondantes de la couche optique, 
— â| 5^ Fibres convergentes de la région postérieure ^ — 6^ G\ Ces fibres 
suivent une direction générale commune. — 7^ 7^ Fibres commissuraotes 
de la région antérieure commençant à s* in fléchir en arrière (c^mparé^ à la 
fig. 'i et flg, 1,1. IV). — 8, 8'. Fibres commissurantes des régions posté- 
rieures [comparez aui mêmes fl^^^ures de la même planche}* — d, 9\ Fibres 
des piliers utiant au conarium. — 10. Fibres allant du centre antérieur 
su conarium, — Mt 4 4^ Centres antérieurs recevant en M les fibres 
terminales du tœnia semi-circulaire. — t3> Tractes longitudinaux de 
Lancisi au moment de leur rélîeiion en avant et en bas. — 4 4. Fibres en 
anse reliant entre elles diverses régions de substance grise corlicate. — 
16'. Fibres curvilignes^ parallèles à celle du iœniaf allant des corps 
genouillés au centre moyen de la couche optique. (Comparer avec la pL XV* 
fîg. 3 [gj, et la pU Xlf, Eg. 3 [4 S],} 
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PLANCHE XXX. 

COUPE HORIZONTALE INTÉRESSANT LES RÉGIONS SUPÉRIEURES DES COUCHES 

OPTIQUES. 

Aspect des régions gous-jacentes è la figure précédente. La coape intéresse 
les régions supérieures des couches optiques : on voit de chaque côté 
l'ensemble des fibres convergentes supérieures au moment où elles plon- 
gent au sein de la substance grise du corps strié pour gagner les régipns 
correspondantes de la surface externe de la couche optique. — 4 , 1'. Fi- 
bres convergentes de la région intérieure : elles affectent en 2, 2\ aa mo- 
ment où elles plongent au sein de la substance grise du corps strié, une 
direction légèrement spiroîde (comparez avec la fig. 2, pi. XXVIII), etse 
rapprochent les unes des autres en 3, 3',aupourtoardelacoucheoptiqoe90ii8 
forme de couronne rayonnante. — 4,4'. Fibres convergentes de la ré^ioii 
moyenne. — 5, 3'. Direction générale des fibres de la région postérieure: 
elles se groupent en 6, 6', suivant une direction commune. — 7, 7'. Fi- 
bres commissurantesde la région antérieure. — 8. Fibres commissurantee 
de la région postérieure. — S, S'. Substance grise du corps strié. — 
9, 9\ Centres antérieurs recevant en 4 0, 4 0' les fibres ascendantes da 
tcenia semi-circulaire. — 44, 4 4'. Centres moyens. — 4 2, 4 2'. Aspect 
général que présentent les fibres convergentes une fois quelles ont pénétré 
au sein de la masse de la couche optique (comparez avec pi. XII, Gg. t 
et 3; pi. XVII, fig. 4,etpl. XXm et XXIV). — 43, 4 3'. Centres posté- 
rieurs. — 4 4, 4 4'. Tubercules quadrijumeaux. — 4 5. Conarium recevaDi 
une série de fibres entrecroisées en sautoir qui le relient aux centres anté- 
rieurs de chaque côté (comparez à la fig. 4, pi. XII). — 17. Parois du tn»- 
sième ventricule. — 4 8,48'. Section transversale de l'hippocampe. 
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PLANCHE XXXI. 

GOUPB HORIZONTALE PRATIQUÉE AU NIVEAU DB LA PORTION MOYENNE 
DES TUBERCULES QUADRUUMEAUX SUPÉRIEURS. 

Cette section, faite immédiatement au-dessons de celle de la coape précédente, 
intéresse les régions moyennes de la couche optique, au niveau des tuber- 
cules qnadrijumeaux supérieurs dont la substance grise est ici entamée. 
— I. 4'. Fibres convergentes de la région antérieure, au moment où, 
divisées en fascicules isolés, elles plongent en se superposant au sein de la 
substance grise du corps strié (voy. pi. XXV, XXVI, XXVII). Elles 
affectent comme précédemment, en %, 2', une direction spiroïde tés-nette- 
ment accusée. — 3, 3^ Aspect des fibres convergentes de la région 
postérieure. — 4, 4'. Fibres commissurantes intercorticales interposées 
entre plusieurs circonvolutions. — 5, 5'. Fascicules de fibrilles con- 
vergentes, venues des régions cérébrales antérieures, allant se perdre 
dans la substance grise des centres postérieurs de la couche optique. — 
6, 6'. Circonvolutions de ïinsula. — 7, 7. Fibres commissurantes interpo- 
sées entre plusieurs circonvolutions. — S. Substance grise linéaire. — 
9, 9'. Fibrilles convergentes postérieures perdues dans les régions corres- 
pondantes de la couche optique. ~ 4 0, 4 0'. Fibres commissurantes des 
régions antérieures. — 41. Fibres commissurantes des régions postérieures. 
^ 4E. Hippocampe sectionné en travers. — 4 3. Section des fibres conver- 
gentes au moment où elles se disséminent dans la couche optique. — 4 4. 
Centre antérieur. — 45, 45'. Centres moyens. — 4 6, 46'. Région cen- 
trale de substance grise tapissant les parois du troisième ventricule. — 47. 
Substance grise de la cloison. — 4 8. Fibrilles dissociées de la commis- 
sure postérieure. — 4 9. Centre postérieur. — 90. Substance gélatineuse 
des tubercules quadrijomeaux supérieurs. — S, S'. Substance grise du 
corps strié. ^ M, M', Terminaison des fibres spinales SEtérieores. 
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PLANCHE XXXII. 

COUPE HORIZONTALE INTÉRESSANT LES RÉGIONS INFÉRIEURES DES COUCHES OPTIQUES 
AU NIVEAU DE L'iNTERSTIGE DES TUBERCULES QUADRUUMEAUX. 

Section transversale faite immédiatement au-dessoos de la précédente, inté'- 
ressant les régions moyennes de la couche optique, et passant au niveau de 
la portion inférieure de la substance gélatineuse des tubercules quadrija- 
meaux supérieurs. — 4, 4'. Fibres convergentes de la région antérieure. 

— 2, 2\ Fibres commissurantes interposées entre plusieurs circonvolutions 
du voisinage. — 3, 3'. Substance grise linéaire. — 4, 4', 5, 5', 6, 6'. 
Disposition générale des fibrilles convergentes postérieures. — 7. Fibres 
commissurantes des régions antérieures. — 7", 1"'. Fibres commissu- 
rantes des régions postérieures. -^ S, S'. Substance grise du corps strié. 

— 8, 8^ Noyau de substance jaupe du corps strié, et aspect général des 
trois arcades concentriques constituées par Tépanouissement des fibres 
spinales antérieures, et les expansions terminales des pédoncules céré- 
belleux supérieurs. (Voy. pi. XVIII. fig. 8. et pi. XIII, fig. 6—9, 9'. 
Section des fibres convergentes au pourtour de la couche optique. — 
4 0,4 0^ Région centrale de substance grise tapissant les parois du troi- 
sième ventricule, et formant en 44, 4 4', deux intumescences bilatérales 
en avant de la cloison, au niveau du point d'immersion des fibres olfac* 
tives internes. — 4 2, 1 2'. Centres médians recevant en U, 4 4', une série 
de fibrilles paraissant provenir de la commissure postérieure; ils sont en 
rapport, en 4 3, 4 3', avec une certaine portion de fibres convergentes qui les 
relient ainsi à la substance grise corticale. (Voyez pi. XII, fig. 3, et 
pi. XXIII, fig. 2 [4 0].) — 45, 4 5'. Fibres des piliers, ou convergentes de 
rbippocampe. — 46. Substance gélatineuse des tubercules quadrijumeaox 
supérieurs, d*où émerge une série de fibrilles étalées en éventail, à direc- 
tion antéro-postérieure. (Voyez la pi. XXXVII, fig. 3 [3].) — 47, 47'. 
Section oblique des hippocampes. — 4 8, 4 8'. Les fibres ascendantes delà 
cloison appartiennent au système des fibres commissurantes antérieures les 
plus inférieures. (Voy. pi. II, fig. 4 et 3.) 
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PLANCHE XXXIII. 



COUPE HORIZONTALE, SOUS-JACENTE A LA PRÉCÉDENTE, AU-DESSOUS DES COUCHES 
OPTIQUES ET AU NIVEAU DES TUBERCULES QUADRUUMEAUX INFÉRIEURS. 

Section transversale du cerveau pratiquée îmmédiatemeut au-dessous de la 
précédente, passant au niveau de la région la plus inrérieure des couches 
optiques qui ont cessé d'apparattre, et intéressant la substance gélatineuse 
des tubercules quadrijumeaux inférieurs dans sa partie moyenne. — 
4 , 4', 2, t'. Fibres convergentes des régions antérieures. — 3, 3\ i, i'. 
Fibres convergentes des régions postérieures. — 5. Fibres commissu- 
rantes des régions antérieures et inférieures, commençant à s incurver en 
haut, en dedans et en arrièri^ — 6, 6'. Fibres convergentes etcommissu- 
rantes de la substance grise. des circonvolutions de l'insula. — 7, 8, 8'. 
Fibres commissurantes des régions moyennes et inférieures du cerveau. 
Commissure antérieure dont on voit en 7 la portion culminante, faisant 
suite aux Gbres incurvées des régions inférieures (pi. XXVII, 6g. 4 et 2, 
et pi. IV, flg. 4), et en 8, 8' les deux extrémités servant à commissurer 
les régions homologues de substance grise de chaque côté. — 9, 9'. Fibres 
commissurantes des régions postérieures du cerveau. -«40. Les mômes, 
auxquelles sont venues s'adosser les fibres commissurantes de l'hippo- 
campe (bourrelet du corps calleux). -« 14 , 4 4'. Région centrale de sub- 
stance grise spino«cérébrale : on voit son trajet et ses rapports avec les fibres 
convergentes secondaires d'une part, et, d'autre part, avec les cavités' céré^ 
braies; elle se termine, en 43, en avant de la cavité du ventricule de la 
cloison (comparez avec la pi. XVII, fig. 4 et 2, et la pi. X, fig. 3). »- 
S, S'. Substance grise du corps strié. — 4 4, 4 i'. Portions les plus infé- 
rieures des arcades spinales emboîtées. — 4 5, 4 5'. Fibrilles excessive- 
ment fines appartenant aux fibres olfactives moyennes, et paraissant s'en- 
trecroiser de part et d'autre (comparez avec 4 2, 4 2', pi. XXVI]. — 
4 6, 4 0'. Substance grise des olives supérieures. — 47, 4 7'. Fibres effè- 
rentes les plus antérieures, éparpillées dans la substance grise du corps 
strié. — 4 8, 4 8'. Substance grise accessoire de l'olive supérieure, ser- 
vant de centre d'irradiation à une multitude de fibrilles jaunâtres qui 
vont se perdre dans le corps strié (comparez avec pi. XVllI, fig. 8 ; 
pi. XIII, fig. 4 et 2, et pi. X, ùg. 3). — 4 9, 49'. Ganglions des nerfs 
optiques (corps genouillés). — 20, 20'. Fibrilles des piliers de la voûte. 
— 24, 24'. Fibrilles sectionnées transversalement des fascicules deVicq- 
d'Âzyr (comparez avec pi. XXIV). — 22. Substance gélatineuse des 
tubercules quadrijumeaux reliée de chaque côté par une série de fibrilles 
commissurantes entrecroisées sur la ligne médiane, 
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PLANCHE XXXIV. 

COUPE HORIZONTALE DES RÉGIONS LES PLUS INFÉRIEURES DU CERVEAU. 

Cette coupe fait suite immédiatement à la précédente, elle représente la sub- 
stance cérébrale vue dans ses régions les plus inférieures. La section passe 
transversalement au niveau de la portion la plus inférieure de la substance 
gélatineuse des tubercules quadrijumeaux inférieurs (comparez avec pi. X, 
fîg. 2). — 4, 4'. Derniers vestiges des fibres convergentes des régions 
antérieures. — 2, 2'. Dernières fibres convergentes postérieures. — 3, 3\ 
i, 4'. Les fibres qui font converger les circonvolutions externes du 
lobe sphénoïdal sont inférieurement disposées suivant le même alignement 
que les fibres convergentes venues des régions postérieuses. — 8, 5'. 
Émergence sous la forme d'un fascicule denticulé des fibrilles convergentes 
qui relient à la couche optique les circonvolutions les plus antérieures des 
lobes sphénoTdaux. — 6, 6'. Fibres convergentes et commissurantes de 
rhippocampe réunies. — 7. Fibres commissurantes les plus inférieures de 
la région antérieure du cerveau ; elles affectent encore une direction spirolde 
légèrement ascendante (pi. XXVIII, fig. 4 et 2). — S, S'. Portion la plus 
inférieure de la substance du corps strié (espace perforé de Vicq-d'Azyr) 
(comparez avec les pi. XV et XVI, fig. 4). — 8, 8'. Derniers vestiges des 
arcades spinales concentriques. — 9. Fibres les plus inférieures de la com- 
missure antérieure. — 4 0, 4 0^ Fibres convergentes optiques ; elles s'épar- 
pillent en formant des cornets emboîtés au sein de la substance grise de leurs 
ganglions respectifs (corps genouillés) en 4 4 , 4 4' (comparez avec la pi. XV, 
fig. 4, et la pi. XII, fig. 2 [47'], et fig. 3 [44, 45]). — 42. 42'. Ganglions 
propres aux fibres olfactives externes (comparez avec la pi. XV, fig. 4 , 4 2). 
— 4 3,4 3'. Fibrilles isolées de l'extrémité inférieure du taenia semi-circu- 
laire, au moment où elles plongent au sein de ses deux amas de substance 
ganglionnaire. — 4 4, 4 4'. Substance grise des tubercules mamillaires, avec 
la terminaison en ce point, des fibrilles des piliers de la voûte et de celles 
des fascicules de Vicq-d'Azyr. — 4 5, 4 5'. Olives supérieures avec leurs 
fibres efférentes (comparez avec la pi. XVIII, fig. 8, et la pi. X, fig. 2). — 
46, 46'. Section horizontale des fibres spinales antérieures. -— 47, 47'. 
Substance grise du lœus niger de Sosmmering. -— 4 8 , 48'. Substance 
gélatineuse des tubercules quadrijumeaux inférieurs. — 49. Région cen- 
trale de substance grise tapissant les parois de Paqueduc de Sylvius. 
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PLANCHE XXXV. 

I, t, 3. COirPIS nOEIZONTALSS DIS HÉMISPHÈRES CÉRÉBBLLBtTX DE HAUT EN BAS. 

— 4, 5. PLEXUS choroïdes. 

Fio. 4 . — Coupe horizontale du cervelet au niveau des régions d'émergence 
des pédoncules cérébelleux supérieurs. — 4,4'. Lobes latéraux. — 2. Lobe 
médian. — 3, 3'. Direction générale des fibres blanches cérébelleuses. — < 
4. Corps dentelés. — 5,5. Fibres des pédoncules cérébelleux supérieurs. 
*-* S, S'. Fibres ascendantes des pédoncules moyens. *— 7. Substance grise 
du loensnigerde Scemmering. — S. Cavité du quttrième ventricule. 

Fi6. 2. — Section horizontale du cervelet, au-dessous de la précédente, au 
niveau des points d*émergence des âbres des pédoncules cérébelleux rooyenR. 
— 4,4', 2, 3, 3', 4, 4', 5. Comme dans la figure précédente. — 6. Di- 
rection des fibres les plus postérieures des mêmes pédoncules ; ils s'en- 
trecroisent en 7 sur la ligne méditne. — 8, S'. Substance grise de la 
protubérance. — 9, 9'. Fibres de la cinquième paire. — 4 0. Cavité du 
quatrième ventricule. 

FiG. 3. — Détails du lobe médian 2 des figures précédentes. Rapports des 
fibres blanches transversales avec les différentes zones de substance grise 
cérébelleuse (dessinés à 4 5 diamètres) . 

Fi6. 4. — Plexus choroïdes des ventricules latéraux. Franges multiples ap- 
paraissant comme des productions foliacées le long de la continuité des 
parois des vaisseaux (4 5 diamètres}. 

Fio. 5. — Détails de la figure précédente (250 diamètres).— 4, 2, 3, 4, 6. 
Franges développées dans leurs rapports avec les capillaires. — 6. Franges 
en voie de développement. 
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PLANCHE XXXVI. 

COUPES VERTICALES DES HÉMISPHÈRES CÉRÉBELLEUX, D*ARRIÈRE EN AVANT. 

Coupes verticales du cervelet faites mélhodiquement à la suite, d*arrière en 
avant. 

FiG. 4 . — Rapports des fibres blanches avec la substance corticale cérébel- 
leuse. 

FiG. 2. — Suite des fibres précédentes. Elles affectent par rapport aux corps 
dentelés ou rhomboîdaux une direction généralement cx)nvergente. — 
4. Corps rhomboîdaux. — 2. Lobe médian. 

Fio. 3. — Faisant suite à la précédente. — 4. Les corps rhomboîdaux 
donnent naissance aux fibres efTérentes pédoncuiaires, — 2^ Section des 
pédoncules cérébelleux supérieurs. — 3, 3'. Lacis aréolaire des fibres blan- 
ches (le môme qui est indiqué pi. XXXVIII, Og. 4). 
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PLANCHE XXXVII. 

I. COUPES VERTICALES DES HÉMISPHÈRES CÉRÉBELLEUX (SUITE). — 2-5. COUPES 
ANTÉRO-POSTÉRIEURES ET DÉTAILS DE LA RÉGION DE LA PROTUBÉRANCE. :— 
7. COUPE ANTÉR0-P08TÉR1EURE DE LA MOELLE A LA RÉGION LOMBAIRE. 

Fi6. 4 . — Section verlicale du cervelet, faisant suite aux coupes précédentes. 

— 4, 4'. Direction générale convergente des fibres blanches cérébel- 
leuses. — 2, 2'. Corps dentelés. — 3. Fibres des pédoncules cérébelleux 
supérieurs. — i. Section verticale du lobe médian. — 5, 5'. Noyau de 
substance gélatineuse des tubercules quadrijumeaux inférieurs avec les 
fibres efférentes qui en émergent. — 6. Un certain nombre de ces fibres 
passent en anse sur la ligne médiane. — 7. Substance grise de la région 
centrale. — 8, 8^ Saillie des tubercules quadrijumeaux supérieurs. 

Cette coupe verticale des régions supérieures de l'axe précède immédia- 
tement d'arrière en avant celle de la fig. 4 , pi. XII. 

Fio. 2. Section verticale intéressant de dehors en dedans les régions supé- 
rieures de l'axe spinal. — 4. Cervelet. — 2. Corps dentelés. — 3. Fi- 
bres efférentes du corps dentelé. — i. Fibres des pédoncules cérébelleux 
inférieurs dirigées en bas et en avant, et contournant les parties inférieures 
de Tolive correspondante on 5, pour passer du côté opposé (comparez les 
pi. II [33, 33'], pi. III, fig. 2 [1 9] et pi. VII). — 6. Olive du côté gauche. 

— 7. Fibres des pédoncules cérébelleux moyens. — 8. Substance grise de 
la protubérance. — 9, 9', ^". Fibres spinales ascendantes. — 4 0. Fibres 

[ de la cinquième paire. — 4 4. Ensemble des fibres spinales ascendantes. 

FiG. 3. — Cette figure vient après la précédente. Elle se rapproche du plan 
médian de Taxe. — 4 . Fibres des pédoncules cérébelleux supérieurs. — 
2, 3. Substance gélatineuse des tubercules quadrijumeaux avec les fibres 
efférentes qui en émergent. — i. Faisceaux spinaux antérieurs. — 
5. Les mêmes, au moment où ils sont dissociés par rinterposition de la 
substance grise de la protubérance. — 6. Les mômes, au moment où 
ils plongent dans le corps strié. — 7. Fibres antérieures des régions 
supérieures de l'axe spinal (les mômes que i', i", i'", fig. 2, pi. III). 

— 8. Olive du côté gauche. — 9. Fibrilles ascendantes de Taxe 
spinal après leur entrecroisement au niveau de la région bulbaire. — 
4 0, 44. Origine, trajet et point d'émergence des fibres de la sixième 
paire. 

Fig. i. — Rapports des fibres spinales antérieures avec les réseaux de sub- 
stance grise de la protubérance. Détails du point 5, fig. 3 (amplifiée à 
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4 5 diamètres). La substance grise forme des mailles de plus en plus serrées 
dont les éléments s'insinuent au milieu des interstices des fibres spinales 
antérieures pour les dissocier les unes des autres. On voit, en 4, 2, 3, la 
labatanca grise en train de 8*«ecoIer h la continuité des fibres blanches 
. spéciales (comparai avec les pi. IX, fig, 4 , 3, et XYIU, fig. < , S,4i fi). 

FiG. 5. — Détails des points 4, S, 3, de la figure précédente (amplifiée à 
250 diamètres). On voit les fibres de la substance grise et les grosses 
cellules en voie d'accolement aux fascicules spinaux, et en train de dis- 
socier leurs fibrilles les unes des autres, par leur interposition successive. 

Fio. 6. — Cellules des olives inférieures avçc les prolongements r^diculiiires 
(2150 diamètres). 

Fis. 7. — Section verticale intéressant la portion latérale gauche de la moelle 
épinière à la région lombaire (4 5 diamètres). — 4. Fibres des faisceaux 
antérieurs. — 2. Fibres des racines antérieures épanouies en fibrilles di- 
vergentes au sein de la substance grise. «^ 3. Fibres des faisceaui^ posté- 
rieurs. — i, i'. Fascicules étages de fibrilles radiculaires postérieures au 
moment où elles plongent dans une direction postéro-antérieure au sein de 
|a substance grise spinale (comparez avec pi. XIII, fig. i, et pi. XI, fig. 3). 
— 6, Fibrilles latérales, ayant upe direction verticale ascendante, éma* 
nées des racines postérieures, et contribuant directement à la constitution 
des faisceaux latéraux. — 8, 8'. Traînées de substance gélatineuse. Les 
fibres des racines postérieures et celles des racines antérieures au moment 
de leur dissémination au sein de la substance grise spinale, sont séparées les 
unes des autres par Tinterposition d un réseai:^ de cellules nerveuses plus 
ou moins dense, suivant les [régions (comparez avec les planches Y, XI, 
fig. 3). 
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PLANCHE XXXVIH. 

DÉTAILS ET STRUCTURE DES CIRCONVOLUTIONS CÉRÉBELLEUSES. 

FiG. 4. (15 diamètres). — Coupo veriicalo de plusieurs circonvolutions 
cérébelleuses de diverses dimensions; rapports de ces circonvolutions avec 
la substance blanche et la substance grise ondulée du corps dentelé. — 
a, a! , Folioles ramiGées. — 6, h'. Folioles sessiles. La substance fibreuse 
des circonvolutions forme à la base do chacune d'elles une ceinture con- 
tinue, c, c', de fibres à direction curviligne. Ces fibres vont se mettre en 
rapport avec les cellules de la substance grise du corps dentelé (voy. 
pi. XXXV). De l'intérieur du corps dentelé naissent une série do fibres 
efférentes qui contribuent à la constitution des pédoncules cérébelleux. 

Les circonvolutions sont formées : 4" par une portion do fibres blanches 
centrales (, f\ épanouies en toutes directions, et a, fig. 2; — 2"* par une 
zone corticale périphérique de coloration jaunâtre, /», h' : grossie en 6, 6', 
fig. 2; — 3** par une zone intermédiaire formée de petites cellules à 
coloration grisâtre g, 9'; elle est grossie en c, fig. 2. 

FiG. 2. — Coupe transparente d'une circonvolution cérébelleuse (250 dia- 
mètres). Rapports des éléments qui la constituent. — a. Fragments des 
fibres blanches irradiées ot perdues au milieu des petites cellules de la zone 
grise. — b, b'. Zone corticale avec la rangée des grosses cellules juxtaposées 
et anastomosées entre elles. Leurs prolongements périphériques se perdent 
dans la substance amorphe interposée, et au milieu d'un réseau formé par 
une couche excessivement mince de petites cellules, disposées en nappe, à 
la périphérie. — d, d\ Leurs prolongements latéraux les relient entre elles 
par la portion renflée. Elles paraissent en rapport avec les prolongements 
effilés des tubes nerveux (fig. 3). Leurs prolongements supérieurs se 
trouvent en rapport avec une série de petites cellules. 

FiG. 3. — Grosses cellules de la région corticale avec leurs prolongements 
périphériques et leurs prolongements latéraux. Par leur base elles pa- 
raissent en continuité avec des prolongements ultimes des fibres nerveuses 
(500 diamètres). 

FiG. i. — Disposition des fibres blanches plexiformes dans la couche grise 
intermédiaire (250 diamètres). 

FiG. 5. ^^ Rapport d'une fibre nerveuse avec les petites cellules do la couche 
moyenne. — 6. Petites cellules de la couche moyenne avec leurs prolonge- 
ments radiculaires (500 diamètres). 
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FiG. 6. — a. Cellules anastomosées en plexus, des circonvolutions du corps 
dentelé (250 diamèlres). — 6. Les mômes avec leurs prolongements qui 
se continuent avec des tubes nerveux (500 diamètres). 

Fio. 7. — Réseaux de pelites cellules périphériques de la région corticale. — 
e, La substance qui la reçoit présente un aspect cannelé. 

Comparez ces divers éléments avec la figure théorique 5, pi IV. 
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PLANCHE XXXIX. 

ENCÉPHALES DE MAMMIFÈRES ET D'OISEAUX (CQUPES VERTICALES 
ET HORIZONTALES). 

Las figures 4, 2, 3, 4, 5, 6, 7, appartiennent à Tencéphale du lapin. 

Fie. 4. — Section verticale du bulbe au niveau des tubercules quadrijii- 
meaux supérieurs et inférieurs, dont on voit la substance gélatineuse en 

4 , 3, avec les fibres efférentes qui en émergent. — 3. Région de substance 
grise centrale de Taxe spinal. 

Fio. 2. — Section verticale en avant de la précédente, intéressant la substance 
grise des corps genouillés que Ton voit en 4 . — %'. Amas de substance 
grise bilobé qui représente le conarium avec une série de fibres verticales 
qui en émergent. 

FiG. 3. — Section verticale en avant de la précédente , pratiquée au niveau 
delà région postérieure des couches optiques. — 4,4'. Substance grise 
corticale. — 2. Hippocampe. — 3. Fibres spinales ascendantes anté- 
rieures. — i. Olives supérieures. — 5. Région centrale grise. — 6. Tu- 
bercules mamillaires. 

FiG. 4. — Section verticale au devant de la précédente, au niveau de la 
région la plus antérieure des couches optiques. — 4 , 2. £^t supra. — 
3 . Fibres convergentes antérieures. — 4 . Épanouissement de fibres spinales 
antérieures dans la substance grise du corps strié. — 5. Centres anté« 
rieurs. — 6. Région centrale grise. 

FiG. 5. —Section verticale au niveau de la région postérieure du corps strié 

— 4 , 2,3,6. Ut Bujtra, — 4. Fibres cortico-striées, réfléchies en cror 
cbets dans la substance grise du corps strié. 

FiG. 6. — Section verticale au niveau de la région antérieure du corps strié. 

— 4, 3, 6« C/( supra. — 2. Fibres commissurantes. 

Fio. 7. *- Section horizontale au niveau de la région bulbaire. ^ 4 . Olives 
inférieures. — 2. Entrecroisement des fibres sur la ligne médiane. — 
3. Région de substance grise centrale. — 4. Canal central de I*axe. — 

5. Dépôts de substance gélatineuse. 

Les figures 8, 9, 40, 4 4, 42, 4 3, 4 4, 4 5, représentent reneéphale de la 
taupe. 
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Fi6. 8. — Section verlicalc. — Rapports des hippocampes que i'on voit en 
4, avec la substance grise corticale 2. Les tubercules quadrijumeaux sont 
rudimentaires. 

FiG. 9. — Section verticale faisant suite à la précédente, d'arrière en avant. 

— 1. Substance grise corticale, — 2. Corps strié. — 3. Couches 
optiques. 

Fi6. 4 0.*— Section verticale en avant de la précédente. — 4,2. Ut supra. 

— 3. Substance grise de la cloison au niveau du point d'implantation des 
fibres olfactives internes. 

Fio. 4 4.—- Encéphale vu par la face supérieure. 

FiG. 4 2. — Encéphale vu parjla face inférieure. Los ganglions olfactifs, 4 , sont 
saillants et presque à découvert à la base du cerveau (comparez avec 
[8, S'] flg. 4, pL XV). — 2. Fibres optiques rudimentaires. 

FiG. 4 3. — Section horizontale de haut en bas. — 4. Substance corticale. — 

2. Hippocampe. — 3. Corps strié avec la série des fibres convergentes qui le 
traversent. — 4. Couches optiques avec les centres antérieurs très-déve* 
loppés. — 5. Conarium bilobé. — 6. Tubercules quadrijumeaux rudimen- 
taires. — 7. Énorme développement de la substance grise de la cloison 
(comparez avec les pi. XXIX et XXX). 

FiG. 4 4. — Section horizontale au-dessous de la précédente. — 4, 2, 3. Ut 
Hupra. — 4. Région inférieure de la couche optique avec la substance 
grise centrale. 

FiG. 4 5. •— Section horizontale au^essous de la précédente. — 4, 2, 3, 4. 
Ut svpra. ~ 5. Fibres olfactives allant s'amortir dans leurs ganglions que 
Ton voit par leurs faces supérieures. 

Fio. 46. — Encéphale de chien mis à découvert par Tablation des régions 
supérieures. — 4. Substance grise cérébrale. — 2. Corps strié. — 

3. Centre antérieur très-développé. — 4. Dépôts de substance grise bilobée 
qui représente le conarium. — 5. Fibres du taenia semi-circulaire très-*- 
développées. — 6. Développement de la substance grise de la cloison. 

FiG. 47, — Encéphale du bœuf. — 4. Couche optique. — 2. Corps ge- 
Doaillés externes. — 3. Tubercules bijumeaux supérieurs. — 4. Fibres 
optiques directes allant de la substance grise des corps genouillés à celle 
du centre optique de la couche optique. — 5. Centre antérieur de la 
couche optique. Les fibres, 6, qui en émergent, sont dans un rapport de 
développement proportionnel. 
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PiG. 4 S. — I. Ganglion olftielif chti le mouton, vu psr sa face infériçore 
an moment oè* las fibres olfactives s*y distribuent. 

Fi^< 49 à 30^ «*- Détails de l'encéphale du poulet 

FiG. 49. — Encéphale vu par sa fbce inférieure. ~ 4 . Lobes cérébraui. — 
2. Fibres optiques entrecroisées. — 3. Corps genouillés. 

Fio. 20. — Encéphale vu par sa face supérieure. Les lobes cérébraux sont 
légèrement écartés de manière à laisser voir en 4 les fibres étaléea en 
éventail qui vont de la substance grise corlicale à celle du corps strié 
(fibres corlico-striées). — 2. Corps genouillés. 

FiG. 24 . — Section verticale intéressant la région moyenne du corps strié. — 
4 . Substance corticale. — 2. Substance grise du corps strié. — 3. Fibres 
cortico-striées partant de la substance corticale et réûéchies en crochets 
dans celles du corps strié (comparez avec pi. XXIV, fig. 4 et 2 [8, 8]). 
— i. Épanouissement des fibres spinales antérieures. 

Fig. 22. — Section verticale en arrière de la précédente, intéressant la sub- 
stance môme des couches optiques. — 4, 2. //« supra. — 3. Couches 
optiques. — 4. Série de fibres convergentes irradiées de la substance corti- 
cale à celle des couches optiques. 

Fig. 23, 24, 25. — Détails de la structure des corps genouillés et des tu- 
bercules bijumeaux. — 4,4', 4". Substance grise des corps genouillés 
formant une coque superficielle qui enveloppe en 2, 2', 2", les dépôts de 
substance gélatineuse qui représente celle des tubercules quadrijumeaux 
des mammifères. Ces différents dépôts de substance grise sont conjugués 
d'un côté à l'autre par une série de fibres commissurantes, 3, 3', 3". — 
On voit, en i, 4', les rapports de la substance grise centrale avec la cavité 
de l'aqueduc de Sylvius. 

Fig. 26. — Section horizontale de l'encéphale du poulet, pratiquée au niveau 
delà portion moyenne. — 4 . Substance corticale. — 2. Corps strié avec les 
fibres spinales épanouies. Les fibres commissurantes et les libres conver- 
gentes, confondues au sein de la substance corticale en 3, s'en séparent 
bientôt pour aller, les unes s'éparpiller au sein des noyaux de substance 
grise, 4, qui représente les couches optiques, et les autres se distribuer 
dans les régions homologues de l'hémisphère du côté opposé. — 6. Région 
centrale de substance grise. — 7. Fibres cortico-striées. — 8. Substance 
grise des corps genouillés et fibres spiroïdes qui en émergent. 

Fig. 27, 28, 29. — Coupes horizontales successives pratiquées de haut en 
bas sur la région des corps genouillés et des tubercules bijumeaux. — 
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4, 4', 4''. Subslance grise des corps genoaillés et ûbrea spiroides qui eo 
émergent. — 2. Substance gélatineuse des tubercules bijiftneaux (la même 
que 2, 2\ "i", fîg. 23, 24, 25). — 3, 3'. Région centrale de substance 
grise. — i, i', i". Noyaux des couches optiques. — 5. Noyaux de sub- 
stance gélatineuse propre aux fibres acoustiques. 

FiG. 30. — Détails de l'immersion des fibres optiques au sein de la substance 
grise des corps genouillés; ce sont les fibres représentées fig. 4 9 en 2, au 
moment où elles plongent dans les amas de substance grise qui leur ap- 
partiennent (comparez avec pi. XV, Gg. 4). 
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PLANCHE XL. 

COUPES HORIZONTALES DE MOELLE d'oISEAL'X. — ENCÉPHALES DE GRENOUILLES 
ET DE POISSONS. — ENCÉPHALE HUMAIN AUX DIFTÂRENTES PHASES DE SON 
DÉVELOPPEMENT. 

Fi«. I. — Section transversale d3 la moelle du pigeon, région dorsale. — 
4. Cornes et racines antérieares. — 2. Substance gélatineuse des cornes 
postérieures. — 3. Grandes cellules des cornes antérieures. — 4. Petites 
celloles des cornes postérieures. 

Fio. 2, 3. — Section transversale de la moelle du pigeon au niveau de la 
région bulbaire. Entrecroisement des fibres spinales ascendantes sur la 
ligne médiane [comparez avec les figures des planches VI, VU). 

Fi6. 4. — Section transversale de Taxe spinal du pigeon au niveau de Tirra* 
diation des fibres des pédoncules cérébelleux moyens. — 4,4'. Ceux-ci sont 
entrecroisés sur la ligne médiane. — 2. SubsUnce grise centrale limitant 
en avant le quatrième ventricule. — 3. Fibres de la cinquième paire. — 
4. Détails du point 4' (250 diamètres): continuité des fibres des pédon- 
cules cérébelleux moyens avec le réseau de petites cellules qui constitue 
kl substance grise de la protubérance (comparez avec fîg. 4, pi. 'IX, et 
fig. 4, pi. XVIII). Les figures 4, 2, 3, 4, sont dessinées à uo grossisse- 
ment de 4 3 diamètres. 

PiG. 5, 6, 7, S, 9. — Encéphale de la grenouille. 

Fi6. 5. — Encéphale vu par sa face supérieure. — 4. Fibres et ganglions 
olfactifs. — 2. Lobes cérébraux. — 3. Substance grise des corps ge- 
nouiliés et des tubercules quadrijumeaux. — 4. Substance grise de la 
couche optique. — - 6. Cervelet. — 6. Quatrième ventricule. 

Pio. 6. — Encéphale vu par sa face inférieure. — 4 à 2. Ut supra. — 3. 
Immersion des fibres optiques entrecroisées au sein de la substance grise 
des corps genouillés (comparez avec la fig. 4 9, pi. XXXIX). — 4. Fibres 
spinales antérieures. — 5. Corps pituitaire. 

Fio. 7. — Section horizontale intéressant les parties supérieures du corps 
strié. — 4 y 2, 3, 4, 5, 6. Comme pour la fig. 4. — 7. Substance grise 
des corps striés. 

Fi6. 8. — Section au-dessous de la précédente. — 4, 2, 3, 4, 5, 6, 7. Ui 
niipro. — On voit, en 8, une série de fibres convergentes allant de la 
substance corticale à celle de la couche optique (comparez à la fig. 26, 
pi. XXXIX). 
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FiG. 9. — Encéphale vu daus le sens anléro-poslérieur. — 1, 2, 3. Comme 
dans la 6gore 4. 

Fi6. 4 0. — Cellules et noyaux de la substance corticale de la grenouille. 

Fio. 4 4. — Noyaux et grandes cellules de la substance cérébelleuse de la 
grenouille. 

Fio. 42, 43, 44, 46. — Encéphale du cabillaud. 

Fio. 4 2. — Encéphale vu par sa face supérieure. — 4 . Fibres olfactives. — 
2. Lobes cérébraux. — 3, Fibres convergentes des lobes cérébraux. — 

4. Substance grise des corps genouillés et des tubercules quadrijumeaux. 

— 5. Cervelet. — 6. Fibres de l'axe spinal. 

Fio, 4 3. — Encéphale vu par sa face inférieure. — 4, 2, 4, 6. Ut supra, — 
7. Ganglions olfactifs. — 8. Fibres optiques entrecroisées. — 9. Tuber 
cinereum (comparez à la fig. 6). 

FiG. 4 4. — 2., 3, 4, 5. Comme dans la figure 4 2. — 6. Commissures entre les 
lobes cérébraux. — 7. Rudimentde corps striés. — 8. Rudiment de couches 
optiques. — 9. Pédoncules cérébelleux. 

Cette pièce a été dessinée sur une préparation durcie dans la solution 
chromique, après avoir enlevé par une section horizontale la partie supé- 
rieure de la calotte des corps genouillés. 

Fia. 46. — Encéphale vu dans le sens antéro-pottérieur.*— 4,2,3, 4, 5, 6. 
Comme dans la figure 4 2. — 7. Volume du corps pituitaire (comparez à 
la fig. 9). 

Fio. 4 6, — Détails du point 7 de la figure 4 4. Immersion des fibres spinales 
dans la substance grise du corps strié. 

Fia. 47^ 48, 4 9. —• Encéphale de Tanguille. 

Fio. 4 7. — Encéphale vu par sa face supérieure. — 4. Fibres olfactives. — 

5. Ganglions olfactifs. — 3. Lobes cérébraux. — 4. Substance grise 
des corps genouillés et des tubercules quadrijumeaux. — 6. Cervelet. — 

6. Fibres spinales. 

Fia. 4 8. — Encéphale vu par sa face inférieure. — 4 , f , 3, 4, 6.. tTl iupra, 
«— 7. TSther einereum, "^ i. Cdfps pituitaire. 

Fio. 4 9. — Encéphale vu par ses faces latérales. — 4,2, 4, 5, 7, 8. Ui 
supra. 

Fig. 20. — Encéphale de raie vu par sa face supérieure — 4 . Fibres olfac- 
tives, — 2. Ganglions olfactifs accolés, en 3, à la substance gri<edes lobes 
cérébraux. — 4. Fibres convergentes — 5. Substance grise geno«illée. 

— G. Cervelet. 
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Fi6. 24. — Le même étudié à Taide d'une section boiisootale.-^4, î, 3, 4, 5. 
Uî supra. — 6. Fibres spinales ascendantes. -*- 7. É|;>aississement de la 
substance grise centrale de l'axe formant en ce point un rudiment de 
couche optique. 

Fio. 22, 23, 24. — Section transversale de la moelle de la raie à différentes 
hauteurs. 

Les 6gures 25, 2S, 27, 28, 29, 30, relatives au développement de l'enoéphalie 
humain, sont empruntées à Topvrage de Tiedemann. 

Fio. 25. — Encéphale d'embryon de sept semaines. — a. Moelle épinîère. 
•— d. Cervelet. — c. Renflement de la moelle épinîère. — c. Masse des 
tubercules quadrijumeaux séparés l'un de l'autre sur la 6gure médiane. 

Fio. 26. — Cerveau et moelle du même vu de côté. — a. Moelle épinîère. 

— 6. Renflement de la moelle. — c. Cervelet. — d. Masse des tubercules 
quadrijumeaux. — f. Hémisphère membraniforme. 

Fio. 27. — Cerveau d'un embryon de neuf semaines. — a. Moelle. — 
6. Cervelet. — c. Masse des tubercules quadrijumeaux. ■ — d. Couche 
optique. — e. Hémisphère membraniformes renversé en arrière et en 
dedans. 

FiG. 28. — Encéphale d'un embryon de douze semaines. — a. Moelle 
épinîère avec sa scissure longitudinale postérieure. — b. Cervelet et au 
dessous, quatrième ventricule. — c. Hémisphères cérébraux. — d. Emi- 
nences qui doivent devenir les tubercules quadrijumeaux avec le sillon lon- 
gitudinal qu'elles présentent. 

Fio. 29. — a. Moelle épinière. — b. Cervelet. — c. Quatrième ventricule. 

— d. Lames membraneuses destinées à produire les tubercules quadriju- 
meaux avec le sillon longitudinal qui indique l'endroit où elles s'unissent 
l'une à l'autre. — e. Couches optiques. — h. Corps strié. — ». Membrane 
des hémisphères excisée sur les côtés. 

FiG. 30. — Vaste cavité de la masse commune aux tubercules quadrijumeaux 
ouverte obliquement de haut en bas et de droite à gauche, après l'excision 
de la paroi supérieure. Cette cavité communique avec le troisième et le 
quatrième ventricule (comparez avec les fig. 23, 24, 25, 27, 28 de la 
pi. XXXIX, et les fig. 7, 8 de cette planche, en 3). 

Fio. 34, 32, 33, 34.-^ Encéphale d'un embryon d'environ treize à quatorze 
semaines (longueur, 6 centimètres). — Â. Moelle épinière.— B. Cervelet. 

— C. Tubercules quadrijumeaux. — D. Lobes cérébraux. 

Fig. 32. — Le même vu par sa face latérale. — a, 6, c^ d. Ut supra, — 
E. Développement des fibres olfactives. 
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Fie. 33. '^ Le même va par sa face antérieure. 

Fie. 34. — Le même après l'ablation des parties sopérieores. — * A. Masse 
des tobercales qnadrijameanx. — B. Couches optiques. — C. Corps strié 
séparé de la couche optique par un sillon. D. Le conarinm est biGde (com- 
parez à 5, fig. 13, pi. XXXIX}. — E. Le centre antérieor est neitement 

accusé. — F. Lobes cérébraux. 

Fig. 35. --a. a. Développement de& cellules de la substance corticale cbei 
un embryon de deux mois. — 6, b. Développement des Bbres blanches 
cérébrales chez le même. 

Fig. 36. — a. Développement des fibres blanches de la moelle. — B. Cellules 
de la subslance grise spinale chez un embryon d'environ dix semaines. 
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Par» — lc:rriiiier!« dn B. Martimet, rue Mignon, S. 
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